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APERÇU GÉNÉRAL

En 1997, le Rapport sur le commerce et le développement avançait que le retour à une croissance 
plus rapide et au plein emploi dans les pays développés était indispensable pour remédier au 
creusement des inégalités, et mettait en garde contre le risque que, si cet objectif n’était pas 
atteint, « l’opinion publique s’insurge contre la mondialisation, ce qui pourrait remettre en cause 
les acquis de l’intégration économique internationale ».

Depuis lors, les pays développés ont connu un bref cycle d’expansion-récession, avec la bulle 
Internet, suivi d’une période de croissance stable et de recul progressif du chômage. Cette situation 
a été facilitée par la politique d’aisance monétaire menée par les États-Unis, qui s’est accompagnée 

internationaux et d’une relance du commerce international. Selon certains économistes, l’économie 
mondiale était entrée dans une période de « grande modération », d’aucuns expliquant dans la 

œil attentif de gouverneurs de 
’obstacle du « transfert de risque » et de 

de la Réserve fédérale. 

Le discours était rassurant, mais passait sous silence le fait que la croissance était alimentée par 

à atteindre des niveaux qui n’avaient plus été observés dans certains 
pays depuis les années 1920.

(« crise des subprimes »), amorcée au début de l’année 2007, a conduit à la faillite de la banque 
d’investissement Lehman Brothers, en septembre 2008. L’euphorie a rapidement cédé la place 

mais aussi la plus importante contraction de l’activité économique mondiale depuis la Grande 
Dépression. 

la planche à billets et engageant des mesures plus ciblées en fonction du contexte local ; à son 
tour, le G20 est entré dans la danse pour coordonner une politique d’expansion budgétaire 
d’inspiration keynésienne. M. Greenspan a présenté ses excuses et a reconnu qu’il avait « commis 

parts dans les entreprises ».
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Trente trimestres se sont écoulés depuis le début de la crise, et les pays développés peinent toujours 
à retrouver le chemin d’une croissance forte ;

vu le jour pour décrire une économie à la traîne, devant choisir entre des poussées de croissance 
étaient 

crus déconnectés de ce qui se passait dans les pays développés, redoutent aujourd’hui de plus 

une nouvelle série de crises de la dette.

Le
se sont de nouveau sentis impuissants face à des forces mondiales soi-disant insurmontables et 

changer pour autant : les niveaux d’endettement sont plus élevés que jamais et les inégalités sont 

d’ajustement adoptées pendant la phase descendante ont surtout fait sentir leurs effets sur les 
pays débiteurs et sur les ménages d’actifs, dont les salaires, l’emploi et les prestations sociales 
sont constamment menacés par un rétablissement des mesures d’austérité. 

altéré, le cadre réglementaire et normatif dont dépend la santé des marchés, commence à se 

mesures décisives n’a jamais été aussi nécessaire. Cela vaut en particulier pour plusieurs enjeux 
mondiaux interdépendants, énumérés dans les objectifs de développement durable, qui exigent 

Considérant une période similaire pendant l’entre-deux-guerres, Karl Polanyi a estimé que les 

politiques occidentaux sont parvenus à trouver l’équilibre entre l
marché et l’exigence d’une prospérité partagée et d’une plus grande sécurité économique. Dans 
l’ ’aujourd’hui, opérer la transformation requise constitue un enjeu 
politique majeur pour les pays et les communautés, à tous les stades de développement.

Économie mondiale : l’année de tous les dangers

économie 
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économie 

de l’ ’a pas eu les 

de l’
de la part salariale et par l

pourrait en aller autrement si l
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stagnation des salaires réels.

étendre 

crainte d’un endettement insoutenable. 

être aux pires effets d

secteurs de l’

Mettre un terme au problème de l’endettement

 ils ont aussi assoupli 
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Changer d’orientation

’ajoute la croissance apparemment en berne de la 

l’
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être est

Rapport sur le commerce et le développement

’empreinte carbone. 

Les contradictions de la mondialisation

’



VII

de l’

malgré de récentes poussées de croissance.

économie mondiale ne s’est pas traduite 

 leur céder plus de 

croissance et le creusement des inégalités ont laissé dans leur sillage des populations démunies. Pour la 
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gagnants et des perdants de la mondialisation et d’élaborer un projet plus constructif de prospérité partagée.

Liaisons manquantes 

’



IX

 ce n’est toutefois 

échelle 

transformation structurelle
le reste de l’ liaisons de production

 résultent de la diffusion 

’
recherche  ont pour effet de faire 

l’industrialisation de 



X

rattrapage

industrialisation en 
panne

de l’emploi manufacturier. 

économie ont 

la diffusion de connaissances. 

désindustrialisation précoce. 



XI

d’

Rétablir les liens entre commerce et transformation structurelle

La grande popularité des stratégies d’industrialisation axées sur l’exportation tient notamment aux bons 

’autres 

l’industrialisation tirée par les exportations. 

facilite l’importation de biens d’
pour l ’

l

de la demande globale.



XII

’améliore. 

ce nom.

économie.

établir des liens fructueux entre exportation et 

’
l

possibilités créées par l

’intensité d’emploi du secteur manufacturier tout en faisant augmenter 



XIII

changement structurel passe notamment par l’élaboration d

La faiblesse des liens entre le commerce de produits manufacturés et l’industrialisation est largement 

dans la durée si la demande mondiale globale n’augmente pas.

Un climat d’investissement malsain

 on assiste au même 



XIV

’a pas été le même dans tous les 

 : réduire les 

période. 

économie mondiale et des 
entreprises s
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établir

Retour à la politique industrielle

doit donc porter sur l’

’efforcer d’atteindre un 

’



XVI

adapter ou supprimer les aides fournies par l’

’économie en la libérant de la domination d

’ ’a pas la crédibilité nécessaire pour supprimer ou suspendre 

La solution réside dans les efforts déployés par l’
capables d

train de mesures doit également être adaptable en fonction de l’



XVII

l’expansion de ces marchés exigera.

 :

sur le tas

mondiale exercée par les entreprises multinationales. Face au renforcement de la concentration au 
concurrence être 

’en font pas partie ne soient pas pénalisées

productifs

Rapport l’ont 
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prochaines années. À moins d’un changement de cap 

grande rigueur budgétaire. La reprise timidement 

pour remédier aux énormes différences de résultats 

européenne.

Chapitre I

TENDANCES ET DÉFIS ACTUELS 
DE L’ÉCONOMIE MONDIALE

A. L’année de tous les dangers
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Le Japon continue de présenter une situation 

La faiblesse persistante de la demande dans les 

sons du Rapport
 :

et des programmes d’amélioration de la protection 

a coupé net l’élan de croissance de nombreux pays 

 leurs insti

centuera. Il y a eu de forts ralentissements et même un 
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 les prix d’autres pro

ont moins diminué. Une reprise modérée a eu lieu 

continuera pas au cours des prochaines années.

crainte d’un endettement insoutenable.

La taille peut encore offrir une protection face 

être aux pires effets de ces 

d’une marge d’action judicieusement utilisée. 

.

et l’augmentation de la dette posent d’énormes pro

national

a conseillé aux décideurs de rester sur leurs gardes
être est
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La prochaine étape sera d’abandonner leur discours 

habituelles mesures de libéralisation et de déré

est traité dans d’autres chapitres du présent Rapport.

B. Les tendances récentes de l’économie mondiale

1. Évolution de la croissance

 : la 

 la stagnation des 

 et la poursuite 

est essentiellement stationnaire depuis les années 

et l’effet de freinage de la baisse des dépenses du 
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Tableau 1.1

CROISSANCE DE LA PRODUCTION MONDIALE, 2008-2016

(Variation annuelle en pourcentage)

Région/pays 2008 2009 2010 2011 2012 2013 2014 2015 2016a

Monde 1,5 -2,1 4,1 2,8 2,2 2,2 2,5 2,5 2,3

Pays développés 0,1 -3,6 2,6 1,5 1,1 1,1 1,7 2,0 1,6
dont :

Japon -1,0 -5,5 4,7 -0,5 1,7 1,4 0,0 0,5 0,7
États-Unis -0,3 -2,8 2,5 1,6 2,2 1,7 2,4 2,6 1,6
Union européenne (UE 28) 0,4 -4,4 2,1 1,8 -0,4 0,3 1,4 2,0 1,8
dont :

Zone euro 0,5 -4,5 2,1 1,6 -0,9 -0,3 0,9 1,7 1,6
France 0,2 -2,9 2,0 2,1 0,2 0,7 0,2 1,2 1,5

1,1 -5,6 4,1 3,7 0,4 0,3 1,6 1,7 1,7
Italie -1,1 -5,5 1,7 0,6 -2,8 -1,8 -0,3 0,8 0,8

-0,5 -4,2 1,5 2,0 1,2 2,2 2,9 2,3 1,8
Nouveaux États membres de l’UE après 2004 3,6 -3,6 2,0 3,1 0,5 1,1 2,7 3,4 2,6

Europe du Sud-Est et CEI 5,4 -6,6 4,7 4,6 3,3 2,0 0,9 -2,8 0,0
Europe du Sud-Estb 5,8 -1,9 1,5 1,7 -0,6 2,4 0,3 2,0 2,8

5,3 -6,8 4,9 4,8 3,5 2,0 0,9 -3,0 -0,2
dont :

Fédération de Russie 5,2 -7,8 4,5 4,3 3,5 1,3 0,7 -3,7 -0,3

Pays en développement 5,2 2,4 7,8 5,9 4,8 4,6 4,4 3,9 3,8
Afrique 5,5 3,2 5,2 1,1 5,6 2,0 3,7 2,9 2,0

Afrique du Nord (Soudan exclu) 6,3 2,8 4,1 -6,6 10,1 -3,7 1,5 2,9 1,7
Afrique subsaharienne (Afrique du Sud exclue) 6,1 5,8 6,7 4,7 4,6 5,2 5,8 3,5 2,8
Afrique du Sud 3,2 -1,5 3,0 3,2 2,2 2,2 1,5 1,3 0,3

Amérique latine et Caraïbes 3,7 -2,1 5,9 4,5 3,0 2,7 1,1 0,2 -0,2
Caraïbes 2,6 -0,9 3,1 2,2 2,1 2,9 2,8 3,6 2,5
Amérique centrale (Mexique exclu) 3,8 -0,7 3,7 5,4 4,8 3,6 3,9 4,1 4,0
Mexique 1,4 -4,7 5,2 3,9 4,0 1,4 2,2 2,5 2,2
Amérique du Sud 5,0 -1,0 6,6 4,8 2,6 3,3 0,3 -1,4 -1,8
dont :

Brésil 5,1 -0,1 7,5 3,9 1,9 3,0 0,1 -3,8 -3,2
Asie 5,7 3,8 8,8 7,0 5,2 5,5 5,5 5,1 5,1

Asie de l’Est 6,9 5,9 9,7 7,8 6,0 6,3 6,2 5,4 5,5
dont :

Chine 9,6 9,2 10,6 9,5 7,7 7,7 7,3 6,9 6,7
Asie du Sud-Est 4,2 1,6 8,0 4,8 5,8 4,9 4,4 4,4 4,3
Asie du Sud 4,8 4,4 9,1 5,5 3,1 5,0 6,3 6,1 6,8
dont :

Inde 6,2 5,0 11,0 6,1 4,9 6,3 7,0 7,2 7,6
Asie occidentale 4,0 -2,0 6,2 7,7 4,1 3,4 3,0 2,9 2,1

Océanie 2,0 0,8 4,1 3,7 2,7 2,2 3,6 4,7 2,9

Source :
sociales (ONU/DAES), base de données National Accounts Main Aggregates, et World Economic Situation and Prospects 
(WESP): Update as of mid-2016 

EIU 
CountryData Global Data Watch ; et sources nationales.

Note :
a Prévisions.
b
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la progression de la consommation intérieure et des 

tation des salaires réels résultant de la hausse du 
salaire minimum et de la chute des prix de l’éner
gie. L’accélération de la croissance s’est également 

du pays de l’Union européenne pourrait compro

compris des bilans des établissements de crédit ayant 

dans le PIB.

lisation des taux de change et la modération de l’in

sont mitigées pour la plupart des pays importateurs 
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remontée partielle des prix des produits de base pen

peu la croissance en stimulant les exportations manu

monétaire causée par la chute des cours mondiaux du 

La chute des prix des produits de base a également 
entraîné une détérioration de la situation de la dette 
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une croissance tirée par la consommation et faisant 

aient produit une relance du marché immobilier et 

redimensionnement de certains secteurs industriels 

main

Le principal facteur de croissance est la consomma

raient laisser peu de marge d’action pour l’adoption 

La contribution du secteur manufacturier au PIB ne 

ment intérieurs. Le commerce international a été peu 

des exportations ont été contrebalancés par les effets 
positifs de la baisse des importations sur la crois

la croissance

d’assainissement budgétaire limiteront fortement 

et al

du pétrole. 

La croissance du PIB dans les pays non expor

elle repose surtout sur la croissance de la consom

a été stimulée par l’offre de crédit et la demande 
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2. Commerce international

a) Marchandises

Le commerce international a encore ralenti en 

international des marchandises a progressé plus ou 

été enregistrée durant le premier trimestre de l’année 
.

dépréciation de plusieurs monnaies clefs par rapport 

même si elle augmente dans la monnaie nationale.

Le ralentissement du commerce de marchandises 

naux ont été principalement alimentés par les pays 

raison de la hausse de la consommation des ménages. 

tiers du total du commerce européen. Les exporta

merciaux régionaux. Les importations réelles de la 
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Tableau 1.2

VOLUME DES EXPORTATIONS ET DES IMPORTATIONS DE MARCHANDISES 
DE QUELQUES RÉGIONS ET PAYS, 2012-2015

(Variation annuelle en pourcentage)

Volume des exportations Volume des importations

Région/pays 2012 2013 2014 2015 2012 2013 2014 2015

Monde 3,2 3,3 2,3 1,4 3,0 2,7 2,4 1,6
Pays développés 1,6 2,2 1,9 2,2 1,0 0,0 2,8 3,3
dont :

Japon -4,8 -1,5 0,6 -1,0 2,4 0,3 0,6 -2,8
États-Unis 3,6 2,8 4,4 -0,2 2,1 1,0 4,3 4,8
Union européenne -0,1 1,8 1,7 3,2 -2,3 -0,9 3,3 3,6

Pays en transition 0,9 2,3 0,5 0,9 6,4 -0,5 -7,6 -19,4
Pays en développement 5,2 4,6 3,1 0,4 5,6 6,3 2,5 0,4

Afrique 19,5 -0,7 0,0 2,1 17,8 6,5 5,7 1,5
Afrique subsaharienne 2,0 2,7 1,5 0,6 9,2 8,4 4,6 1,6

Amérique latine et Caraïbes 4,1 1,9 3,3 2,9 2,4 3,6 0,2 -1,8
Asie de l’Est 5,0 6,7 4,9 -0,5 3,2 8,9 2,8 -1,6
dont :

Chine 6,2 7,7 6,8 -0,9 3,6 9,9 3,9 -2,2
Asie du Sud-Est 1,8 4,7 3,5 -0,3 5,4 4,3 1,7 2,8
Asie du Sud -6,1 4,1 5,2 -0,2 4,1 -0,4 4,6 7,2
dont :

Inde -1,8 8,5 3,5 -2,1 5,7 -0,3 3,2 10,1
Asie occidentale 6,8 3,8 -2,3 2,0 11,4 7,4 1,8 2,0

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après UNCTADstat et des sources nationales.

Graphique 1.1

VOLUME DES IMPORTATIONS DE QUELQUES 
GROUPES DE PAYS, JANVIER 2004-AVRIL 2016

(Indice, 2005 = 100)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après la base 

Note :
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ralentissement de la croissance du secteur manufac

chissement du commerce extérieur chinois a affecté 
toute la région :

les plus importants pour la production manufactu

second marché d’exportation pour le Japon et le Viet 

nué et les importations sont restées modérées en 
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de l’énergie et d’autres produits de base a amélioré 

frappés par la baisse des prix des produits de base 
et ont subi le contrecoup de la situation des pays 

cains importateurs de pétrole et exportateurs d’autres 

du coût des importations d’énergie ont été annulés 
par la baisse générale des prix d’autres produits de 

des exportations de marchandises a peu augmenté. 

base a également entraîné une forte baisse de la 
moyenne des recettes d’exportation de la région 

palement composées de minéraux et de métaux et de 

ont reculé pour toutes les grandes catégories de mar

produits intermédiaires et les biens de consommation 

balance des paiements et du ralentissement écono

b) Services

ment ont été moins touchés par ce ralentissement 

Les recettes du tourisme international ont aug
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se sont maintenus en tête du classement des des

Les dépenses des résidents chinois pour le tourisme 

 :

3. Évolution récente des marchés 
des produits de base

a) Évolution générale des prix des produits 
de base

des prix des produits de base semble s’être arrêtée 

Les principaux facteurs responsables des 

l’atonie de la demande et la lenteur de la croissance 

de la croissance des pays émergents continuera 

composition de sa demande de produits de base et 

.

ciarisation des marchés des produits de base reste un 
facteur d’importance majeure dans la détermination 

TDR 2015

La hausse récente des cours des produits de base 
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Tableau 1.3

PRIX MONDIAUX DES PRODUITS DE BASE, 2010-2016
(Variation en pourcentage par rapport à l’année précédente, sauf indication contraire)

Groupes de produits 2010 2011 2012 2013 2014 2015 2016a

2015-2016 
par rapport 

à 2003-2008b

c 24,6 26,4 -2,0 -3,2 -7,1 -36,7 -14,5 -4,9
Produits de base autres 
que les combustiblesd 20,4 17,9 -8,3 -6,7 -6,1 -16,9 -4,2 17,3
Produits de base autres 
que les combustibles (en DTS)d 21,7 14,1 -5,5 -6,0 -6,1 -9,7 -4,2 26,2
Tous les produits alimentaires 7,4 17,8 -1,4 -7,4 -4,1 -14,8 -0,7 33,8

Produits alimentaires et boissons 
tropicales 5,6 16,5 -0,4 -6,7 -3,8 -14,2 -1,6 37,0

Boissons tropicales 17,5 26,8 -21,5 -18,3 23,5 -8,1 -7,3 47,8
Café 27,3 42,9 -25,7 -23,6 29,9 -19,7 -5,7 38,1
Cacao 8,5 -4,9 -19,7 2,0 25,6 2,3 -3,0 69,8
Thé -1,0 11,4 0,8 -23,9 -10,4 43,1 -20,4 42,9

Produits alimentaires 4,4 15,4 2,0 -5,7 -5,9 -14,8 -1,0 35,9
Sucre 17,3 22,2 -17,1 -17,9 -3,9 -21,0 17,2 37,9
Viande bovine 27,5 20,0 2,6 -2,3 22,1 -10,5 -13,2 68,0
Maïs 13,2 50,1 2,6 -12,1 -22,2 -14,7 -2,7 24,3
Blé 3,3 35,1 -0,1 -1,9 -6,1 -23,1 -12,8 4,1
Riz -11,5 5,9 5,1 -10,6 -17,8 -10,9 1,1 10,6
Bananes 3,7 10,8 0,9 -5,9 0,6 2,9 5,9 59,4

Graines oléagineuses 
et huiles végétales 22,7 27,2 -7,6 -12,6 -5,8 -19,8 6,8 12,8

Soja 3,1 20,2 9,4 -7,9 -9,7 -20,6 1,7 16,6
Matières brutes agricoles 38,3 28,1 -23,0 -7,4 -9,9 -13,6 -4,7 8,5

Cuirs et peaux 60,5 14,0 1,4 13,9 16,5 -20,6 -20,1 20,7
Coton 65,3 47,5 -41,8 1,5 -8,8 -14,7 -1,9 13,1
Tabac 1,8 3,8 -3,9 6,3 9,1 -1,7 -4,8 60,4
Caoutchouc 90,3 32,0 -30,5 -16,7 -30,0 -20,3 -4,9 -14,0
Bois tropicaux 1,8 13,4 -7,1 2,6 0,4 -16,5 0,5 7,3

Minéraux, minerais et métaux 41,3 14,7 -14,1 -5,1 -8,5 -22,0 -11,4 -5,4

Aluminium 30,5 10,4 -15,8 -8,6 1,1 -10,9 -7,2 -24,1
Phosphate 1,1 50,3 0,5 -20,3 -25,6 6,5 -1,7 20,5
Minerai de fer 82,4 15,0 -23,4 5,3 -28,4 -42,4 -6,6 -32,2
Étain 50,4 28,0 -19,2 5,7 -1,8 -26,6 0,8 54,5
Cuivre 47,0 17,1 -9,9 -7,8 -6,4 -19,8 -14,6 7,9
Nickel 48,9 5,0 -23,4 -14,3 12,3 -29,8 -26,8 -46,5
Plomb 25,0 11,8 -14,2 3,9 -2,2 -14,8 -3,1 27,3
Zinc 30,5 1,5 -11,2 -1,9 13,2 -10,6 -7,1 -2,8
Or 26,1 27,8 6,4 -15,4 -10,3 -8,4 5,2 108,9

Pétrole brute 28,0 31,4 1,0 -0,9 -7,5 -47,2 -23,6 -20,3

Pour mémoire :
Articles manufacturésf 3,0 8,9 -1,7 3,6 -1,3 -9,8 .. ..

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après UNCTADstat
(DSNU), Bulletin mensuel de statistiques, diverses livraisons.

Note : En dollars courants, sauf indication contraire.
a
b
c Inclut le pétrole brut et l’or. 
d
e
f
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. 

b) Évolution de certains marchés 

de produits de base

UNCTADstat

Le marché mondial du pétrole est passé d’une 

TDR 2015
La demande mondiale de pétrole est passée de 

. 

les sanctions. 

 : la production 

. 

Graphique 1.2

INDICES DES PRIX MENSUELS DES PRODUITS DE BASE, 
PAR GROUPE DE PRODUITS, JANVIER 2002-JUIN 2016

(Indice, 2002 = 100)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après 
UNCTADstat.

Note :
Dubai/Brent/West Texas Intermediate. Les indices des 
prix sont basés sur les prix en dollars courants, sauf 
indication contraire. 
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Tableau 1.4

CONSOMMATION DE QUELQUES PRODUITS DE BASE PAR LA CHINE, 2002-2015

Consommation 
(en  volume)

Part dans la 
consommation 

mondiale 
(en pourcentage)

Croissance annuelle 
(en pourcentage)

2002 2015 2002 2015
2003-
2008

2009-
2011 2012 2013 2014 2015

4 115 31 068 16,2 54,4 21,3 12,4 14,4 8,4 23,9 14,2
2 737 11 353 18,2 50,2 10,8 14,1 12,9 10,5 15,0 0,4

84 964 7,1 50,3 26,0 22,7 4,4 3,6 -6,2 13,8
Café 0 2 463 0,0 1,7 128,2 109,9 -1,3 55,1 35,4 12,2
Coton 28 950 32 500 29,6 29,9 8,6 -4,3 -5,3 -4,2 -4,3 -1,5
Maïs 125 900 217 500 20,1 22,2 3,6 7,3 6,4 4,0 -2,9 7,7
Riz 135 700 146 000 33,4 30,6 -0,6 1,5 1,0 1,4 1,0 1,0
Blé 105 200 112 000 17,5 15,9 0,1 4,9 2,0 -6,8 0,0 -3,9
Fèves de soja 35 290 95 250 18,5 30,0 7,3 11,9 5,7 5,8 8,2 9,2
Pétrole 248 560 6,8 12,9 7,1 7,8 4,8 4,3 3,9 6,3

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après World Metal Statistics Yearbook, plusieurs livraisons ; BP Statistical Review of 
World Energy 2016 Production, Supply and Distribution.

Note : Les données concernant le volume de la consommation sont en milliers de tonnes pour les métaux, les céréales et les fèves 
de soja, en millions de tonnes pour le pétrole, en milliers de balles de 48 livres pour le coton et en milliers de sacs de 60 kilos 
pour le café.

dans le secteur. Outre cette réduction de la production 

La croissance modeste de l’économie mondiale 
et le ralentissement de la croissance sur les marchés 
émergents ont eu des effets négatifs sur les prix des 

producteurs moins rentables

prix a été de tenter de réduire leurs coûts sans changer 

et les entreprises ont soit réduit leur production 
soit annoncé leur intention de le faire pour certains 

Le prix de l’or ne suit pas nécessairement 
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raison des récoltes abondantes dans les grands pays 

aliments et de la sécurité alimentaire dans les régions 

4. Flux internationaux de capitaux 
vers les pays en développement

de capitaux et certains de ces pays ont pris de l’impor

capitaux. 

une alternance rapide et répétée de périodes d’entrées 

en est résulté une baisse spectaculaire des rendements 

ont été le ralentissement persistent de la croissance 
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. 

récente des entrées nettes de capitaux dans les pays 

.

Graphique 1.3

FLUX NETS DE CAPITAUX POUR QUELQUES GROUPES DE PAYS, 2000-2016
(En milliards de dollars)

Source :
banques centrales nationales.

Note :
-
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de marché émergentes se sont appréciées par rapport 

importante entre toutes les grandes économies en 

TDR 2013 
et TDR 2014

gements dans les conditions mondiales et déterminent 

et al.

et peu coûteux au crédit en périodes d’expansion a 

certains pays en transition . Il y a seulement deux ou 

caractérisé par la baisse tendancielle des prix des 

coûteux en période d’expansion et onéreux en période 

Les exportateurs de produits de base sont sous 
pression pour continuer de produire pour assurer le 
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ou ont engagé des pourparlers dans ce sens.

C. Le ralentissement du commerce mondial

pour la production mondiale.

principale cause de l’affaiblissement de la croissance 

ces mesures ont des limites et pourraient bien être 

 un grand 
nombre de mesures adoptées pour faire augmenter 
les parts des marchés d’exportation ont tendance 

TDR 2012 et TDR 
2013

ont considérablement réduit la marge d’action néces
TDR 2014

et TDR 2015

TDR 2014

concluent des accords régionaux de commerce et d’in

stimuler le commerce et de faire progresser l’intégra
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1. Observations préliminaires 
sur les causes du ralentissement 
du commerce

de douane est responsable de l’atonie persistante du 
commerce mondial. La moyenne des droits de douane 
est en baisse depuis la création de l’Organisation 

des échanges commerciaux. 

détaillée des droits d’importation par région pour 

généralement maintenu le même degré de restrictions 

il y eu une augmentation négligeable de moins d’un 

Les mêmes indices mesurant les restrictions au 

exagéré d’imputer le ralentissement des échanges 

Graphique 1.4

MOYENNE MONDIALE DES DROITS 
DE DOUANE, 1995-2014

(En pourcentage)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après la base 

d’information commerciale (I-TIP) de l’OMC.
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Tableau 1.5

NIVEAUX MOYENS DES DROITS DE DOUANE ENTRE GROUPES 
DE PAYS EN 2014 ET VARIATIONS ENTRE 2008 ET 2014

(En pourcentage et en points de pourcentage) 

Groupes exportateurs

Asie 
de  l’Est

Amérique 
latine

Asie 
du  Sud

Afrique 
subsaha-

rienne
Pays en 
transition

Asie 
occidentale 

et Afrique du 
Nord

Pays 
dévelop-

pés

G
ro

up
es

 im
po

rt
at

eu
rs

Asie de l’Est 2,6 4,5 3,2 1,9 2,6 1,6 5,2
[-0,7] [-0,2] [-0,9] [0,1] [0,0] [-0,2] [-0,6]

Amérique latine 9,2 1,1 9,7 1,5 2,1 2,9 3,8
[-0,4] [-0,6] [-0,5] [-0,3] [0,5] [-0,2] [-0,3]

Asie du Sud 13,2 10,2 7,1 4,5 7,4 5,2 10,6
[0,8] [-3,7] [-0,7] [-2,0] [0,4] [-2,9] [0,8]

Afrique subsaharienne 11,4 9,1 8,1 3,9 6,9 5,1 7,5
[-0,2] [0,0] [0,3] [-0,7] [-0,4] [-0,3] [-0,7]

6,7 9,0 6,7 1,7 0,4 6,2 4,6
[-2,4] [-2,7] [-2,5] [-1,2] [0,3] [-1,4] [-2,0]

Asie occidentale 
et Afrique du Nord

5,6 5,4 4,0 3,5 6,9 1,6 3,7

[-0,3] [-1,3] [0,1] [-0,4] [3,0] [-0,3] [-0,7]

2,7 1,1 2,9 0,3 1,1 0,4 1,8
[0,3] [0,3] [0,0] [-0,2] [0,2] [-0,1] [-0,3]

Source : UNCTAD, 2015a. 
Note : Dans cette matrice, les cellules contiennent l’Indice tarifaire de restriction du commerce (ITRC) calculé pour les importa-

ment des échanges commerciaux a été attribué égale

le TDR 2014

capacités 

appropriée de ces mesures nécessiterait le plus sou
être même 

et al
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.

ticulier dans les économies d’importance systé

lution des réseaux internationaux de production 
et al

mation et de réexportation sont fortement tributaires 

élasticité du commerce entre le milieu des années 

une plus grande proportion des intrants utilisés dans 

effet de réduire l’élasticité des échanges mondiaux. 

tant franchit rapidement les différents stades d’une 

sont restés stationnaires pendant la même période . 

d’intrants utilisés par les industries exportatrices 
chinoises aurait dû se traduire par une baisse ou un 

Graphique 1.5

DÉPENDANCE DES SECTEURS 
EXPORTATEURS DE CERTAINS PAYS VIS À VIS 

DES IMPORTATIONS D’INTRANTS, 2002-2014
(En pourcentage)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après UN Comtrade 
et UNCTADstat.
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dans la plupart des autres économies étroitement 

repliée ou est restée inchangée
réseaux de production mondiaux semblent plus per

2. Commerce mondial et réseaux 
de production internationaux

a) Diffusion des activités et baisse mondiale 
des parts salariales

La croissance rapide du commerce mondial 
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parts toujours plus grandes des marchés mondiaux 

TDR 2002

tempérées en présence d’entreprises multinationales 

autres

. 
Pour faire ressortir l’incidence de la diffusion des 

leur part des marchés mondiaux de produits manu

s’est généralement accompagnée d’une détérioration 

mondiales.

d’économies d’échelle leur a permis d’augmenter 

ont fait leur apparition. 

et destruction d’emplois . L’internationalisation de 

augmenter soit diminuer les possibilités pour un pays 

La progression des salaires dans la plupart 

TDR 2012 et TDR 2014
 : une 

 et la capacité 

contrebalancées par une tendance opposée dans 

Rapport
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Graphique 1.6

EXPORTATIONS MANUFACTURIÈRES, REVENUS SALARIAUX 
ET PIB DE QUELQUES PAYS ET DU MONDE, 1985-2014

Source : Outil de modélisation des politiques mondiales de l’ONU utilisant des données historiques établies d’après la base de données 
UN Comtrade, UNCTADstat et des données de la DSNU. 

Market share of manufacturing exports over world total
GDP of the country relative to the world
Ratio of export market share over share of wage income relative to the world (right scale)
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rapport aux chiffres mondiaux. À partir de la crise de 

Rapport

présent Rapport

demande intérieure. 

merce et la production étaient en pleine expansion 

.

b) Sous-consommation et accélération du 

la consommation des ménages est faible dans le 

et

Graphique 1.7

PART DES SALAIRES 
DANS LE REVENU MONDIAL, 

1985-2014
(En pourcentage du revenu mondial)

Source : Outil de modélisation des politiques mondiales de l’ONU 
utilisant des données historiques établies d’après des 
données de la DSNU et des sources nationales.
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TDR 
2013

stratégie de spécialisation dans l’exportation. 

mation durant les années de croissance rapide du 

térisées par une forte expansion du crédit ou par des 

rapide de la demande et du commerce mondial peut 

budgétaires. Le commerce mondial a progressé au 

considérée  il n’a enregistré une forte décélération 
le ramenant largement en dessous de la moyenne ou 

période :

 en 

périodes de repli budgétaire dans les grands pays 

mondial. Les périodes de décélération du commerce 

mondial.

3. Résumé et conséquences 
pour les perspectives mondiales

La progression rapide du commerce mondial 

précipité cette crise. La correction radicale du crédit 
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ménages.

La croissance médiocre des échanges com

conditionnelle de la croissance du commerce mondial 

budgétaires ou les bulles du crédit pour compenser la 

plupart des autres périodes. Les décideurs de ces pays 

Graphique 1.8

CROISSANCE DU COMMERCE MONDIAL, EXPANSION DU CRÉDIT ET DÉFICITS 
BUDGÉTAIRES DANS LES PRINCIPAUX PAYS À DÉFICIT COURANT, 1986-2015

(En pourcentage, moyenne mobile sur deux ans)

Source : Outil de modélisation des politiques mondiales de l’ONU utilisant des données historiques établies d’après UNCTADstat et 
des données de la DSNU et du FMI. 
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Les entreprises n’augmentent pas leurs dépenses et 

Rapport
n’augmentent pas sensiblement leur endettement 

la lenteur de la croissance du commerce mondial n’est 

mondiales de l’ONU

même au prix d’une croissance de plus en plus faible 

y compris par l’expansion des réseaux de produc

Graphique 1.9

PROJECTIONS CONDITIONNELLES DE LA CROISSANCE DU COMMERCE MONDIAL 
ET VARIABLES PERTINENTES DANS LES PRINCIPAUX PAYS À DÉFICIT COURANT, 2005-2020

(En pourcentage, moyenne mobile sur deux ans)

Source : Outil de modélisation des politiques mondiales de l’ONU utilisant des données historiques établies d’après UNCTADstat, 
des données de la DSNU et du FMI. 
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être une 

pays excédentaires et non des pays actuellement 

la demande des pays excédentaires n’exige pas la 

faudra au préalable une augmentation soit de la part 

condition préalable de l’accélération de la croissance 

sont si étroitement associés dans le débat public sur 

rendre le protectionnisme responsable des tendances 

l’attention des décideurs de la nécessité de mettre la 

menace de protectionnisme se présente.
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du Fonds monétaire international pendant la crise 
 a 

d’un moratoire temporaire sur le remboursement de 
la dette et d’une restructuration rapide et ordonnée de 

 dans le 

 :  :
Le commerce mondial faiblit au premier trimestre 

 ».
World Metal Statistics Yearbook 2016

 : Got any copper 
to spare? Please send it to China

imports say more about supply than demand
 et China, India see 

oil imports grow, showing demand remains strong

Voir China: A liquidity perspective on the onshore 
commodity boom

 pour 

se mettre d’accord pour geler la production.

l’ il 

des 

d’épisodes similaires antérieures. La résilience 

de capitaux sur différentes économies au moyen 

Notes
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marché 

être bl

international n’aurait aucune incidence sur ce dernier. 

certains accords commerciaux préférentiels pourraient 

similaires basées sur les rapports de pays du Fonds 

importations d’intrants manufacturés destinés au 
secteur exportateur ont clairement diminué. Une 

importations et des exportations des opérations d’as

d’articles manufacturés se sont le plus améliorées en 

les échanges de produits intermédiaires par le total 

du centre

une part importante des exportations mondiales 
au cours de cette période sont peu nombreux et se 

exportent plus pour gagner moins

être en présence d’un processus d’accélération de 

des habitudes sociales et … une 

mondial et n’est donc pas mentionnée ici.
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ment tributaire des exportations de produits de base. 

tous

complémentarités et d’externalités dont l’action 

l’augmentation de la demande sur les marchés aussi 

l

de conditions étaient réunies il permettrait d’assurer 

l’

’

Chapitre II

MONDIALISATION, CONVERGENCE 
ET TRANSFORMATION STRUCTURELLE

A. Introduction
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 :
approche est entrée dans la pensée traditionnelle de 

économie basée sur le remplacement des importations dans de 

Tableau 2.1

TAUX DE CROISSANCE INDUSTRIELLE DE QUELQUES 
PAYS ET DE QUELQUES RÉGIONS, 1870-2014

(En pourcentage)

Groupes
1870-
1890

1890-
1913

1913-
1920

1920-
1938

1938-
1950

1950-
1973

1973-
1990

1990-
2007

2007-
2014

  et États-Unis 3,1 3,4 1,4 1,9 0,9 5,2 1,1 2,1 0,2

, , , , , 7,9 2,4 2,2 0,3

Périphérie de l’Europe 4,7 5,0 -6,5 4,7 3,6 8,9 3,3 2,8 0,0

Asie 1,5 4,2 5,2 4,2 -1,7 8,5 5,8 4,2 4,1

Amérique latine et Caraïbes 6,4 4,4 3,4 2,8 5,3 5,7 2,7 2,2 1,0

1,7 1,7 -5,8 4,9 6,0 6,2 6,1 4,5 3,2

Afrique subsaharienne , , 13,4 4,6 8,6 5,5 3,5 3,9 4,1

Source : Bénétrix et al., 2012, pour la période 1870-2007 ; calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après UNCTADstat pour 2007-
2014.

Note : -
Périphérie de l’Europe

Asie

Moyen-Orient et Afrique du Nord
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aux réformes dont étaient assortis les programmes de 

responsabilités entre l’

national et mondial. Il promettait également la dis

teur des forces du marché dompterait le cycle éco

.

économie 

analyse comment la transformation structurelle cadre 

l

éclatement de la bulle 

 ;

jour les limites de ce raisonnement sur le plan de la 

B. Mondialisation et convergence 
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 de la crois

Rapport

forte expansion des exportations au prix d’un endet

pour tout le monde et les historiens de l’

et les communautés .

synonymes : une dimension décisionnelle concernant 

capitaux et de l’information  une dimension écono-
mique
et de leur effet plus ou moins grand sur l’intégration 

et une dimension institutionnelle concernant la 

et structures mises en place pour gérer le réseau 

internationales. 

Une bonne partie du débat en cours sur l’articu
lation de ces trois dimensions est alimentée par une 

gênées par des obstacles résultant de la présence de 

L’économie mondiale est encore loin d’être 

années se sont caractérisées par l

lution des droits de douane moyens comme mesure 
du degré d

.

forme habituelle l’ ’intégration écono

 :
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Graphique 2.1

OUVERTURE COMMERCIALE ET FINANCIÈRE 
DE QUELQUES GROUPES DE PAYS 

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après la Base 
de données intégrée
tarifaire du GATT; les données du Bureau international 
des tarifs douaniers (BITD) ; la base de données 
TRAINS
de Chinn and Ito, 2006.

Note :

une fermeture totale et 1 une ouverture totale du compte 

Graphique 2.2 

EXPORTATIONS MONDIALES 
EN POURCENTAGE DE LA PRODUCTION 

MONDIALE, 1960-2014
(En pourcentage)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après la base 
de données de la Banque mondiale sur les Indicateurs 
du développement dans le monde (1960-1969) ; et 
UNCTADstat (1970-2014).

Graphique 2.3 

EXCÉDENTS ET DÉFICITS COURANTS 
MONDIAUX EN POURCENTAGE 

DE LA PRODUCTION MONDIALE, 1980-2014
(En pourcentage)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après FMI, 
bases de données sur les statistiques financières 
internationales et la balance des paiements. 
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menée et encadrée par des institutions nationales et 

dialisation s’est organisée autour d’une plus grande 

L’explication réside en grande partie dans les poli

de l’
l

TDR 2014

du Rapport TDR 2014

économie 

’obligation 

tions nationales pour s’adapter et céder aux pressions 

Graphique 2.4

STOCK ET FLUX DES ENTRÉES DE L’INVESTISSEMENT ÉTRANGER DIRECT, PAR GROUPE 
DE PAYS ET EN POURCENTAGE DE LA PRODUCTION MONDIALE, 1970-2014

(En pourcentage)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED d’après UNCTADstat. 
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et stable

.

économie sur l’
.

L’
d

L’économie mondiale n
le sens des prédictions concernant la mondialisa

Graphique 2.5

TAUX DE CROISSANCE DE LA PRODUCTION MONDIALE, 1951-2015
(En pourcentage)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après The Conference Board, Total Economy Database, mai 2015.
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son origine dans certaines tendances présentes dans 

période précédente

du PIB par habitant s’est accélérée pour l’ensemble 

 :

la croissance étant plus rapide dans certains pays et 
.

La croissance moyenne annuelle du PIB par 

Tableau 2.2 

CROISSANCE DU PIB RÉEL PAR HABITANT EXPRIMÉ EN PARITÉ DE POUVOIR 
D’ACHAT, DANS QUELQUES RÉGIONS ET PAYS, 1951-2015

(Croissance annuelle moyenne, en pourcentage)

1951-
1980

1981-
2015

1951-
1960

1961-
1970

1971-
1980

1981-
1990

1991-
2000

2001-
2010

2011-
2015

3,5 1,8 3,1 4,2 2,6 2,5 2,1 1,2 1,1
États-Unis 2,3 1,8 1,3 3,4 2,2 2,6 2,4 0,9 1,4

2,7 3,8 2,7 2,6 3,0 2,1 3,2 5,8 4,0
Afrique 1,8 1,2 1,5 1,9 1,2 -0,4 0,7 3,0 1,8
Amérique 2,6 1,3 2,4 2,4 3,0 -0,4 1,6 2,4 1,1
Asie 2,8 5,0 2,8 2,7 3,3 3,6 4,2 7,0 4,9

Asie de l’Est 3,0 7,1 4,2 3,4 4,1 6,7 5,8 9,6 6,5
Chine 2,3 7,7 4,1 2,7 3,1 6,5 6,2 11,1 7,2

Asie du Sud-Est 2,6 3,5 2,3 1,6 4,0 2,6 3,0 4,2 4,0
Asie du Sud 1,4 4,1 1,5 1,5 1,2 3,1 3,7 5,7 4,1
Asie occidentale 4,4 1,4 3,2 4,9 3,4 -1,6 1,6 3,3 -0,1

3,2 0,5 3,7 3,7 2,0 0,5 -4,9 6,2 2,1
Monde 2,7 2,1 2,6 3,1 2,0 1,5 1,7 3,1 2,5

Pour mémoire :

  de la Chine 2,7 2,4 2,4 2,5 2,9 1,1 2,3 3,6 2,3

  de l’Est 2,6 2,3 2,3 2,4 2,7 0,6 2,1 3,7 2,4

  de l’Est et de l’Asie du Sud-Est 2,6 2,0 2,3 2,5 2,5 0,2 2,0 3,6 2,0

  de l’Est, de l’Asie du Sud-Est et de l’Asie 
  du Sud 2,8 1,1 2,4 2,8 2,7 -0,8 1,2 2,5 0,6

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après The Conference Board, Total Economy Database, mai 2015.
Note :
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Graphique 2.6 

RATIO DU REVENU PAR HABITANT DE QUELQUES PAYS ET GROUPES 
DE PAYS ET DU PIB PAR HABITANT DES ÉTATS-UNIS, 1950-2015

(En pourcentage)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après The Conference Board, Total Economy Database, mai 2015.
Note :

la province chinoise de Taiwan.
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de croissance moyens de plusieurs pays du monde 

réduire l’
’

toute cette période.

pays permet une analyse plus détaillée de ces grands 

de l’
. 

être 

’a donné aucune indication de forte 

’est creusé dans beaucoup 
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Graphique 2.7 

REVENU PAR HABITANT DES PAYS EN DÉVELOPPEMENT EN POURCENTAGE 
DU REVENU PAR HABITANT DES ÉTATS-UNIS, 1990 ET 2014

(En pourcentage)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après la base données de la Banque mondiale sur les indicateurs du développement 
dans le monde. 
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la probabilité de rattrapage pendant les périodes 
. Les séries de données ont 

été construites en utilisant le PIB réel par habitant 

économie 
peut blement 
augmenté au cours des trente
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Encadré 2.1

LA PROBLÉMATIQUE DU REVENU INTERMÉDIAIRE

il s

et al

TDR 1997: 72-73).

:

 ansa.
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représentatifs d’

structurelle.

’un certain 

’elle ne s’accompagne pas d’une augmentation au moins proportionnelle 

celles

Encadré 2.1 (suite)
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des économies citées dans l’

l’acier et l’

et al

et d

production et l

intermédiaire.

et al.

 :

’

économie 

a
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Tableau 2.3 

PROBABILITÉ DE RATTRAPAGE ÉCONOMIQUE 
PAR RAPPORT AUX ÉTATS-UNIS, PAR GROUPE DE PAYS, 

1950-1980 ET 1981-2010

1950-1980 1981-2010

Pays 
à faible 
revenu 

Pays 
à revenu 

intermédiaire

Pays 
à revenu 

élevé

Pays 
à faible 
revenu 

Pays 
à revenu 

intermédiaire

Pays 
à revenu 

élevéPosition initiale

0,85 0,15 0,00 0,91 0,07 0,01

0,12 0,70 0,18 0,21 0,71 0,08

0,00 0,06 0,94 0,00 0,19 0,81

Source :

Note:

Il est possible de se faire une meilleure idée 

économie la plus 

a été multiplié par 

économies les plus performantes ont utilisé l’in

 un chiffre étonnamment 

. 

L’autre aspect important de l’
croissance depuis une trentaine d

dans toute les régions. 

habitant ont influencé sur l’
transformation structurelle dans l’ensemble du 
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C. Transformation structurelle : liaisons manquantes

TDR 2003 : être 

soient produits pendant des périodes de croissance du processus de transformation structurelle dans 

Graphique 2.8 

CROISSANCE DU PIB RÉEL DANS QUELQUES GROUPES DE PAYS, 1971-2014
(Taux de croissance annuel et écart type, en pourcentage)

Source :
sociales (ONU/DAES), base de données National Accounts Main Aggregates.

Note : Calculs basés sur le PIB en dollars constants de 2005.

0 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10
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montre l’écart de 

l’

et al

Il existe un rapport étroit entre les tendances de 
la transformation structurelle dans différentes régions 

Graphique 2.9

PRODUCTIVITÉ DU TRAVAIL DANS LE SECTEUR MANUFACTURIER ET DANS L’ENSEMBLE 
DE L’ÉCONOMIE DE QUELQUES RÉGIONS EN DÉVELOPPEMENT, 1960-2010

(En pourcentage de la productivité aux États-Unis)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après Timmer et al., 2014. 
Note :
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TDRs 1996, 1997 et 2003

du XXe

on parlait beaucoup de l’augmentation spectaculaire 

le tour du Japon de se distinguer par l’expansion 

mêmes occasions d’améliorer leurs parts des expor

pour assurer une augmentation soutenue de leur 

Graphique 2.10

L’INVESTISSEMENT FIXE DANS QUELQUES PAYS À CROISSANCE RAPIDE, 1860-2015
(En pourcentage du PIB)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après Deane and Cole, 1962 ; Liesner, 1989 ; FMI, 
internationales ; Bureau national chinois de statistique..

Note :
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Rapport

l’attention. 

plus haut et comme il ressort clairement des gra

l’expansion de leurs exportations ont également 

Graphique 2.11

PART DE QUELQUES PAYS DANS LES EXPORTATIONS 
MONDIALES DE MARCHANDISES, 1950-2015

(En pourcentage)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après UNCTADstat.
Note :
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dépend essentiellement de l’importance du lien établi 

causent
des effets d’entraînement apparaissant par la suite et 

rattrapage industriel a été le lien étroit créé entre les 

exportatrice de repérer et d’exploiter les possibilités 

duction et dans les technologies les plus susceptibles 
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a apparemment une étroite relation entre l’
tion de la structure des exportations et celle de la 
structure de l

TDR 2002 . 

des technologies plus ou moins complexes ou de 
rationaliser le secteur industriel afin d’augmen

sur l’extraction et la transformation de produits 

TDR 2003

D. L’environnement mondial est-il favorable ?

Pour comprendre l’

faut prendre en considération le cadre institutionnel 
et l

tion des processus de transformation structurelle au 

croissance d’un groupe de pays restreint mais impor

beaucoup plus instables pour la plupart des pays en 
’ont pas été soutenus sur des 

dans le sens souhaité.

ronnement mondial a facilité ou freiné le genre de 

loppement de certains pays. La trajectoire de bon 

international était différent et permettait notamment 

’un 

caractérisé par une diminution constante du poids 

et par un essor de l’industrialisation basé sur la 
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création de liens solides entre les exportations et les 

’économie 

des marchés intérieurs. Le bilan est moins positif 

économie mondiale et de 
l

poursuite d’un processus soutenu de transformation 
structurelle. 

la transformation structurelle dans de nombreux pays 

du commerce international examiné dans le chapitre 

si la croissance a été si forte et soutenue dans les pays 

TDR 2003

long terme un processus de transformation structurelle.

Graphique 2.12

NOMBRE DE CRISES BANCAIRES 
SYSTÉMIQUES PAR GROUPE 

DE PAYS, 1970-2012 

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après Laeven 
and Valencia, 2012.
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bien la transformation structurelle.

économie 
mondiale est le ralentissement de l’accumulation 
de capital dans la plupart des régions. Il existe des 

formation de capital et la transformation structurelle

espoir ne s TDR 2008

.

monopole ou d’externalités importantes ou encore de 
marchés incomplets. L’émergence d’établissements 

débattue de l’

d

tendance s’est également manifestée dans le sys

et al

Unis une augmentation non négligeable du degré 

Graphique 2.13

FLUX INTERNATIONAUX DE CAPITAUX 
ET INVESTISSEMENT FIXE EN POURCENTAGE 

DE LA PRODUCTION MONDIALE, 
1980-2014

(En pourcentage)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après FMI, 
base de données sur les statistiques de la balance des 
paiements ; et ONU/DAES, DSNU.
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différents segments de marchés ont été gommées par 

échelle mondiale :

augmentation sensible du degré de concentration des 

cette contribution a augmenté pour deux tiers des 

grandes entreprises représentent au moins deux tiers 

dans l’

pour l e percentile et du rendement 

du Rapport
la transformation structurelle seront analysées plus 
en détail dans le chapitre V.

étranger et étendre 

des modes de production sans participation au capital 
’externalisation internationale de la 

’une poignée d’en

téléphones mobiles en passant par la fabrication de la 

.

leur mainmise sur les marchés est loin d’

’ ’en 

échelle mondiale 

un réseau complexe d
et al  :
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de l’économie mondiale pourraient être considérables 

La conjugaison de tous ces facteurs a plus 

 détenaient encore la 

l’

L’incidence de ces tendances sur la transfor
mation structurelle est examinée plus en détail dans 

émergence d

hautement mobiles et les entreprises agissant comme 

pour déplacer sans peine certains segments de 

’origine de la 

TDR 2012 ;

les droits de propriété intellectuelle et resserrent ainsi 

plus en plus intégrée. 

propres actions. 

L’
n économie 

’omniprésence des forces du 

E. Conclusions
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réduction de sa marge d

structures de marché ne rencontrant aucune opposition 

hautement concentrés et sont capables de pénaliser les 

être 

dans le genre de transformation structurelle nécessaire 

À cet égard et comme des rapports antérieurs se sont 

émergence 
d’une économie mondiale stable capable d’assurer une 

l

pour faire aboutir leurs efforts de rattrapage et restent 

de balance des paiements. 

L’

e sont 
e

TDR 2014

de certains instruments. Plusieurs de ces instruments 



Mondialisation, convergence et transformation structurelle 59

isme 

Rapport sur les perspectives de l’économie 

l’

de la nature changeante de la mondialisation et de ses 

 de jure

Annual 
Report on Exchange Arrangements and Exchange 
Restrictions (AREAER)

 :

du compte de capital

analyse en composantes 

et concernent principalement l’interaction entre les 
.

Rapport sur le développement dans 
le monde 1987

étroite des déterminants de la croissance. Les théories 

des déterminants de la croissance et reconnaissent 

de croissance des régions arriérées pourrait être aussi 

.

série de chocs.

Notes
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Il est possible de calculer l’
comme suit : i US i désigne le 

i US

Pour une analyse moins récente de l’utilisation des 

populaire lao

tance ou maquilas

ayant une monnaie internationalement acceptée 

ées 
’est jamais reproduit dans les p

 :

établi 
par Forbes Global 2000.

The Mosaic of Economic 
Growth. , 

countries can climb the economic ladder or stay 
there. The Regional Economist, 

Federal Reserve Bank of St Louis Review

Unpublished. 
Economics and World History: Myths 

and Paradoxes

eds. Transnational Corporations and the Global 
Economy
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capacité industrielle actuelle dans une économie 

axées sur les exportations rencontrent plus d’obs

ralentissement de la croissance de la demande mon

.

continue d’augmenter. 

écono

possibilités d

l’

Chapitre III

LE DÉFI DU RATTRAPAGE ÉCONOMIQUE : 
INDUSTRIALISATION 

ET CHANGEMENT STRUCTUREL

A. Introduction
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’ ’

établissement d’une base industrielle 

interruption du processus d’industrialisation. 

À l

les relations commerciales internationales  les prix 

termes de l’
perpétuer l’

et de l’exportation de produits de base et alléger les 

importés soit en augmentant les recettes d’exportation 

différentes trajectoires de transformation structurelle 

d’industrialisation ont produit de meilleurs résul

la contribution potentielle du secteur primaire et du 

transformation structurelle accélérée.

B. Les arguments en faveur du développement 
des industries manufacturières

1. Avantages de l’activité manufacturière

être considérée comme l’aboutissement d’un pro

:

nisation des capacités de production dans le secteur 

.
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ces effets de liaisons méritent 
d’être mentionnés ici. Pour 

’expansion de la 

produits sont utilisés dans 

cité se propagent ailleurs dans l’

antérieurs ou simultanés dans 

des effets de liaisons appa

industrielle s’accompagne 

faire de l’industrialisation un processus encore plus 

demande intérieure et donc la croissance du PIB. 

Les économies d’

il est possible d’exploiter des éco
nomies d’

’accumulation de capi

de technologies de plus en plus 

pement de connaissances et 

échelons de l’
l
des structures organisationnelles et des débouchés 

l’accélération de la transformation structurelle 

capacités de production et dans les capacités 

éco
nomies d’

leur capacité de production. 

d
d’une meilleure allocation 
des facteurs de production et 
de la concurrence entre les 

L’activité manufacturière 
est une source d’emplois, 
de revenus et de demande 
et accélère les hausses de 
productivité, qui stimulent 

Pour être viables, le 

et l’accélération de la 
transformation structurelle 

d’investissement dans les 
capacités de production 
et dans les capacités 
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ment par habitant dans l’ensemble de l’économie. 
L

l’électricité et de l

structurelle.

écono
mie mondialisée d
pays non doté d’un secteur manufacturier impor

dustrialisation permet d’accumuler des capacités 

catalyseur de changements sociaux et a permis 
notamment l’expansion d’une organisation plus 

catalyseur dans la promotion de l’entreprenariat 

bilité de l’

Une mise en garde s’impose toutefois :

polluantes et entraînant une dégradation et une 

TDR 2008

2. Liaisons en matière de connaissances 
et croissance de la productivité

et de connaissances applicables au secteur manu

per

les capacités de production et la modernisation 

entrepreneuriales.



69

industrielle se caractérise par un rythme d’appren

l’

est de mener de front l’adaptation des technologies 

sont largement dominés par des entreprises chefs de 

sont implantées les opérations de production. 

fessionnelle et par l’enseignement dispensé dans 

position par le secteur public sont un complément et 

de formation professionnelle et d
Il est tout aussi important pour le processus d’ap
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C. Tendances des changements structurels depuis 1970

1. Tendances à long terme

l’ensemble de l’économie mondiale a subi des 

tous les secteurs et de toutes les régions. Les pays 

ce pourcentage a fait un bond spectaculaire pour 

pement a compté pour plus des deux tiers dans cette 
augmentation. 

générale de la part de ces derniers dans la production 

représentait une proportion importante du PIB en 

a eu pour principale contrepartie l’augmentation de la 

la hausse des cours mondiaux du pétrole brut et du 

industriel a beaucoup augmenté dans la plupart des 

dans de nombreux pays. La région d

érentes 

aient réduit l’

totale s’étant rapprochée ou ayant même dépassé 
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Graphique 3.1

RÉPARTITION SECTORIELLE DE LA VALEUR AJOUTÉE 
TOTALE PAR GROUPE DE PAYS, 1970-2014 

(En pourcentage et en dollars courants)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED d’après UNCTADstat. 
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la contribution de l

d

contribué au ralentissement de la demande mondiale 
dans un contexte caractérisé par la stagnation des 

des prix des produits manufacturés par rapport au 

a continué de progresser dans certaines régions asia

des prix relatifs de ces produits.

Graphique 3.2 

PART DU SECTEUR MANUFACTURIER DANS LA VALEUR AJOUTÉE TOTALE, 
PAR GROUPE DE PAYS, 1970-2014 

(En pourcentage)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après Division de statistique de l’ONU (DAES), base de données National Accounts 
Main Aggregates. 
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secteurs de l’ TDR 2003

en raison de l’essor rapide de la demande de biens 

ser les prix relatifs des produits 
de ce secteur. La conjugaison de 

’emploi 

TDR 1995 et TDR 2003

freiné la croissance de la demande globale et limité 

dans l

intérieur plus solide.

L’
pays en transition a été beaucoup plus contrastée. 

de la contribution du secteur manufacturier au PIB 

a fortement reculé. L’abandon 
des anciennes stratégies d’in

clairement partie des facteurs 

la production était en baisse en termes réels. À l’in

pas imputable aux faibles taux de croissance réels 

l’énorme augmentation de la part du secteur minier 

À l’exception de l’Asie de 

production manufacturière 
dans la valeur ajoutée totale.
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c

’est sensiblement 

prix constants

secteur primaire et la contribution du secteur 

part du secteur manufacturier a 

présence d’une forte accéléra
tion de la production manufac

la transformation structurelle. 

tendance peut plus simplement 

sible d’appréhender la nature et 
les incidences de ces différents 
processus sans se demander s’il 

du reste de ce chapitre.

2. Incidence du changement structurel 
et de l’investissement 
sur la productivité globale 

a) Croissance de la productivité 
et changement structurel

de la composition sectorielle de la production et de 
l

damentaux de la transformation structurelle depuis 

Les processus 
d’industrialisation 

de l’investissement et de 
la création de liaisons en 
matière de production, de 
revenu et de connaissances.
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dans l’industrie et le taux de croissance général d’une 
économie .

autre élément d’analyse important : les taux de crois

réussi. Les taux de croissance de l’emploi industriel 

croissance de la production et de 
l

plus ou moins formel ou informel de l’emploi. La 

car des microentreprises et des emplois informels 

commerce est informelle. 

c’est généralement le cas en 

et comme cela a été le cas en 

de la part de l’agriculture dans 

augmentation des parts de tous les autres secteurs. 

représentant la majeure partie de la production et 

Les taux de croissance 
du PIB, de l’investissement, 
de l’industrie, de l’emploi 
et de la productivité ont eu 

a réussi.
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Graphique 3.3

CROISSANCE DE L’EMPLOI, DE LA VALEUR AJOUTÉE ET DE LA PRODUCTIVITÉ, 
PAR SECTEUR DANS QUELQUES GROUPES DE PAYS ET POUR PLUSIEURS ANNÉES

(En pourcentage et par travailleur, en dollars PPA constants)

Source :
GGDC-10. 

Note : FIRE = 
TSC = transport, storage and communications 
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’industrie et dans les 

érosion de la part de 
l

modéré de la part de l’agriculture dans l’emploi total 

dans l’agriculture et dans les secteurs peu productifs. 

l’autre

échantillon utilisé 

l

de la grande modernisation du secteur industriel et de 
l’émergence de liaisons intrasectorielles et intersec

a été alimenté non seulement par le maintien de taux 

sion de l’accroissement des salaires réels répondant 

décomposée en redéploiements entre secteurs ayant 
des niveaux de productivité 

des taux de croissance de la productivité différents 
. La décomposition 
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. La reprise de 

globale restant bien en dessous des taux enregistrés 

composante intrasectorielle est restée substantielle 
et a dominé pendant toutes les périodes. Pendant les 

l

employée dans l’agriculture.

Tableau 3.5

DÉCOMPOSITION DE LA CROISSANCE MOYENNE 
DE LA PRODUCTIVITÉ ANNUELLE DANS QUELQUES RÉGIONS

(Sur plusieurs périodes et en pourcentage)

Composante 
intrasectorielle

Composantes 
intersectorielles

Total

Effet de réallocation 
statique

Effet de réallocation 
dynamique

Afrique 1966-2010 0,80 0,51 0,20 1,51

1966-1980 1,26 1,24 0,23 2,72
1980-1990 0,27 -0,12 0,00 0,15
1990-2002 1,38 -0,70 0,03 0,71
2002-2010 1,35 1,07 -0,10 2,32

Asie 1963-2010 2,51 0,51 1,57 4,60

1963-1980 1,89 0,70 0,53 3,12
1980-1990 1,78 1,40 0,12 3,30
1990-2002 4,40 0,89 0,40 5,79
2002-2010 5,63 1,26 0,78 7,67

Amérique latine 
  et Caraïbes

1950-2010 0,66 0,88 -0,29 1,24

1950-1960 1,95 0,84 0,16 2,95
1960-1980 1,23 1,31 0,13 2,67
1980-1990 -2,24 0,73 -0,34 -1,85
1990-2002 0,17 0,40 -0,25 0,32
2002-2010 0,38 0,60 -0,07 0,91

Source :
GGDC-10.

Note :
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rations intrasectorielles et un redéploiement intersec

durablement ces deux composantes dans la plupart 

b) Croissance de la productivité, 
investissement et acquisition 
de connaissances 

L’accumulation de capital est une condition 
nécessaire et un facteur déterminant de la croissance 

les taux d’accumulation de capital des pays étudiés 

par le repli de l’

TDR 2003 ;

cité de croissance et de changement structurel d’une 

et l’ ’incidence de l’in

éducation et de formation et 

opérations de production proprement dites.
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 les pays 

d

établir un lien direct entre la croissance 

la plupart des régions et dans la plupart des pays en 

.

l’intérieur des pays et entre les pays. Plusieurs pays en 

sur l’

’est principa

latine n’a pas accéléré d’autant la croissance de la 

semblent dépendre de deux facteurs importants. 

important de bien sélectionner la destination des 

implicites et au renforcement des compétences. 

d’autres secteurs
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liaisons de 
production

direction de l’accumulation de capital et la moder
TDR 2003

La section précédente a décrit les résultats obte
nus par les différents pays et les différentes régions en 

pas un processus purement interne  il est également 

’autres atouts pour 

guer trois grandes trajectoires d’industrialisation. 
L’industrialisation de rattrapage

pour résultat une réduction de l’
’industrialisation 

en panne
la production industrielle et de l’emploi industriel et 

assurer une croissance industrielle capable de résister 
 le résultat est 

écart de 

il y a la désindustrialisation précoce

désindustrialisation. Il se produit alors un découplage 

offrent un cadre permettant de tirer des enseignements 

1. Industrialisation de rattrapage

D. Industrialisation réussie, industrialisation en panne 
et désindustrialisation précoce
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Les conditions initiales 
et les institutions héritées 

mais les choix décisionnels 

majeur.

une augmentation de la part des 

un processus naturel de désindus

industrielle ne cesse de croître et 

ce n’est pas tant la part de l’industrie dans l’emploi et 

XXe

moins un exemple utile pour illustrer la nature des 

transformation structurelle souhaitable.

différents secteurs a été rendue possible par les aides 

et al.

passage des catégories de produits de faible technolo

étant doté 
d
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l’

’elle a 

en créant un marché intérieur pour la production de 
masse de biens industriels .

un secteur manufacturier dominé par des industries 

encore plus rapide de l’emploi dans ce même secteur. 

est allé en diminuant. Le secteur manufacturier a été 

2. Industrialisation en panne

L’industrialisation de rattrapage est bien moins 
industrialisation en panne

pas accompagnées d’une hausse soutenue de l’emploi 

émer

’emplois dans le secteur 

être trop bas pour 

ment d’un processus autoalimenté d’expansion des 
capacités de production et de la demande intérieure 
s’

’apparaissent des synergies entre la produc
tion et la génération de connaissances.

faibles pour permettre aux forces de la causalité 

de l’emploi manufacturiers ont stagné pendant de 

la croissance de rattrapage est en panne dans au moins 
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Graphique 3.4

MOYENNES DES TAUX DE CROISSANCE ANNUELS DE L’EMPLOI ET DE LA PRODUCTIVITÉ 
DANS LE SECTEUR MANUFACTURIER DE QUELQUES PAYS ET RÉGIONS

(Plusieurs années ; en pourcentage)

Source :
Note :
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dans les secteurs des biens d’
sous

croissance du secteur manufacturier étaient absentes 

étaient créées 
’industrialisation 

en Inde. Le marché intérieur 

d’

’
 Kannan and 

l

économie.

le secteur dominant de l’

aux technologies de l’information et des commu

et al

bale de l’économie pourrait être considérablement 

secteurs et sous

des améliorations de l’emploi 

les parts des secteurs industriel 

manufacturier a été durement 
frappé par la crise de la dette 

L’industrialisation de 

moins fréquente 
que l’industrialisation en 
panne
valeur ajoutée et de l’emploi 

niveaux modestes.
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Des politiques industrielles 
proactives sont nécessaires 

déplacement des 

vers l’industrie et le secteur 

productivité est plus élevée.

processus d échange 
nord

reprise plus importante de la croissance de l’emploi 

maquiladoras

’emplois 

pas été possible comme en témoigne la lenteur de la 

économie n’a enregis

tant de produits des maquiladoras

faible croissance de l’économie mexicaine. L’une des 

cette économie a été le contraste 
entre la croissance rapide des 
exportations et la faible crois

TDR 
2002 et al

par la libéralisation commer

exportations de produits manu

des exportations totales en 

l’économie mexicaine n’a pas été capable de mettre 
en place les liaisons nécessaires pour lancer un pro

secteurs d’exportation et de l’économie intérieure 

une trajectoire hybride comportant une transforma

cette transformation s’était accompagnée d’une 

sion sans interruption de l’emploi et de la producti

sance industrielle et l’expansion de l’emploi dans 

il est apparu clairement dans ces 

l’exportation n’ont pas permis 

de production et d’apprentissage 
et al

ont profondément affecté les 

industrielle et sont notamment 

augmenter les parts dans la production des produits 
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établissement d’un lien 

encore réalisé tout leur potentiel d’expansion et de 
croissance.

l’économie n’ont pas été exploitées en déplaçant 

et al

de changements ne se produisent pas tout seuls  ils 

’ils se situent 

et al

’emploi 

secteur manufacturier pendant la période de rempla

création de liaisons . Les rendements croissants et les 

l’ ’apprentissage 

3. Désindustrialisation précoce 
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marché et la plupart de ces pays ont subi une baisse 
ininterrompue des parts de la production et de 
l’emploi du secteur manufacturier. La libéralisation 

ment pesé sur la rentabilité et 

du secteur manufacturier. 

l’
affaibli les marchés intérieurs 
et freiné encore plus l’action 

dustrialisation. Par consé

capital et de croissance dans 

l’ ’ont pas produit les résultats escomptés. 

TDR 2003 ;

largement responsable de la destruction des bases de 
.

type de contraction dans des pays dont le secteur 

par ajuster la production et les 

industrielles et une réduction de 

termes absolus dans le secteur manufacturier de cer
et al

dans le secteur manufacturier mais la croissance de 
. 

du Nord et dans les pays en transition ont également 

modernes de l’

’
la réduction de la demande globale de produits 
manufacturés locaux résultant de l’augmentation des 

La libéralisation commerciale 

répartition des revenus 
et le repli de l’État 
développementiste ont conduit 

notamment en Amérique latine.
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création d’emplois s’affaiblit dans le secteur moderne 
de l’

’économie 

l’économie des possibilités de créer des liaisons en 

les intrants intermédiaires et les biens d’

E. Comment mettre les secteurs primaire et tertiaire au service 
de la transformation structurelle

1. Rôle du secteur primaire 
dans le changement structurel

tion de produits de base

la monnaie et un endettement extérieur excessif.

et l’exportation des produits de base et la transfor
éco

si essentielles au processus d’industrialisation 

du secteur manufacturier. La production primaire 

des biens d’ ’expansion des 

TDR
2002 et TDR 2005
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de chute des cours mondiaux 

période d’augmentation des 
prix des produits de base et des 

économie .

de base représentent plus de la moitié des recettes 

. La structure des exportations 

la part des produits de base transformés ou non trans
formés dans les exportations totales de marchandises 

.

par rapport au secteur primaire est l’instabilité des 

d’exportation pendant les périodes d’expansion peut 

rage la production intérieure de biens exportables et 
’économie. 

ments se sont efforcés d’atténuer les effets potentielle
ment négatifs de l’instabilité des recettes d’exportation 

’

pas de ressources naturelles. 

établi des fonds de contrats sur 

prémunir contre l
instruments leur permettant de lisser les dépenses 

limitées

2. Comment utiliser les recettes 
provenant des exportations 
de produits de base pour promouvoir 
la transformation structurelle 

toutes les principales régions productrices de produits 

Le secteur primaire est 
souvent une source importante 

en attirant des investissements 
privés additionnels.
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stratégies. 

Il y a un regain d’intérêt pour la création ou le 
renforcement des liens entre le secteur primaire et les 

de production en amont peut être 
encouragée surtout en imposant 
ou en recommandant certaines 

but étant de créer des emplois 

les capacités de production 

multinationales semblent s’in

créer un réseau de fournisseurs 

tion agricole semble offrir des 
possibilités encore plus grandes 

car les mesures adoptées dans 
beaucoup de pays pour accroître 

la demande d’
d

important marché pour les produits locaux pendant la 
phase initiale de construction

de liens entre la production primaire et la production 

trer sur la transformation de 

dans le pays au lieu d’exporter 
des produits de base non trans

tation pour faciliter la création 
de ces liens. Parmi les exemples 

peut citer :

:
tations de soja non transformé 

 les 

et permis de construire trois 
 et l’interdiction d’exporter le 

Le fait de transformer 
les matières premières 
disponibles au lieu d’exporter 
des produits de base 
non transformés favorise 
la création de liaisons de 
production entre le secteur 
primaire et l’industrie …

manufacturier, en améliorant 
l’offre de matières premières 
locales.
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production du secteur manufacturier national. Bien 

production d’un secteur manufacturier en expansion 

et de commercialisation du secteur agricole et faire 

même de répondre aux besoins des fabricants opérant 

nécessaire d’ ’accroître 

adapter leurs modes de comportement traditionnels 

de l’ conformité et de l’amélioration 

ments nécessaires. 

3. Rôle des services dans la 
transformation structurelle

formation structurelle et en déplaçant l’emploi et la 

au secteur tertiaire.

’industrialisation basée sur 

toujours plus grand de producteurs de pays en 
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et al

L’optimisme suscité par la possibilité d’attribuer 

secteur manufacturier comme moteur d’un proces

de l’

et al

nalisés dépendent largement de l’expansion et de la 

sont associées.

et al

de l’

d’emmagasinage et de commu

d’

être présentées comme des changements de 

d’

Le secteur des services 
a plus de chances de 

transformation structurelle 

une industrie manufacturière 

rapidement.
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Tableau 3.7

RATIO DE LA PRODUCTIVITÉ MANUFACTURIÈRE À LA PRODUCTIVITÉ 
DE QUELQUES SERVICES DANS CERTAINS PAYS, 2000-2010

(Moyenne)

Services 
collectifs, 
sociaux et 
personnels

Services de 

d’assurance, services 
immobiliers et services 

aux entreprises
Services 
publics

Commerce, 
restauration, 

hôtellerie

Transport, 
entreposage et 
communication

Classement selon 
la productivité 

du secteur 
manufacturier 

parmi les services 

Pays développés
Japon 1,7 1,3 1,3 1,7 1,1 1
États-Unis 1,9 0,6 1,7 1,7 1,0 2

Afrique
Botswana 0,9 0,6 1,3 1,1 0,6 4

.. 0,6 3,7 1,2 1,0 3
Éthiopie 1,0 0,1 0,3 0,5 0,1 6
Ghana 1,1 0,3 0,6 1,6 0,2 4

1,6 0,2 0,4 1,2 0,3 4
Malawi 0,9 0,3 1,7 1,5 0,5 4
Maurice 1,7 0,5 1,0 0,9 0,5 4
Maroc .. 0,1 2,3 1,4 0,7 3

5,6 0,7 3,3 1,1 1,9 2
3,7 0,1 0,6 1,6 0,4 4

Afrique du Sud 2,3 0,9 1,4 2,1 0,7 3
République-Unie de Tanzanie 9,6 0,4 1,8 2,0 0,7 3
Zambie 37,3 0,3 .. 1,2 0,8 3

Amérique latine
5,3 3,2 3,7 2,7 1,3 1

Bolivie (État plurinational de) 1,1 0,5 .. 2,1 0,5 3
Brésil 4,8 1,0 1,0 2,2 0,9 2
Chili 2,0 0,8 .. 2,7 1,1 2
Colombie 1,4 0,9 .. 2,9 1,0 2
Costa Rica 1,6 1,3 1,3 1,8 1,0 2
Mexique 4,5 0,6 1,3 1,3 0,6 3
Pérou 1,9 0,9 .. 2,2 1,6 2
Venezuela (République 
bolivarienne du) 3,1 2,9 .. 3,6 2,4 1

Asie
Chine 11,2 0,3 1,3 1,8 1,0 2

0,4 0,4 .. 0,6 0,6 5
Chine, province de Taiwan 1,2 0,8 0,7 1,1 0,7 4
Inde 2,1 0,3 0,6 0,9 0,7 5
Indonésie 1,5 0,7 3,9 2,7 1,9 2
Malaisie 2,1 0,8 2,8 1,9 1,1 2
Philippines 8,4 0,7 2,5 3,0 2,6 2
République de Corée 1,6 2,3 .. 3,4 1,4 1

2,4 1,0 .. 1,2 1,2 1
Thaïlande 0,6 2,3 10,9 2,5 1,0 2

Source :
GGDC-10.
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et al

sui generis

en renforçant les liens entre les deux secteurs 
et al

’a 

d’emplois dans l’ensemble de l’

main
’emplois dans le secteur 

formation structurelle dans les pays ayant également 

importante du PIB. 

’autres des liaisons établies 

également tirer parti de l’expansion des exportations 

occuper en exploitant leur dotation en ressources 

entreprises. Les exportations sont une composante 

être une source non seulement d’emplois mais 

d’infrastructures matérielles appropriées et ne peut 
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étend par

la participation du secteur public au processus d’in

tion de l’ ’un 

appropriées exigent des consultations entre les 

il est de la plus haute importance pour le processus 

d’industrialisation et la réalisation de gains de pro

TDR 2003,

tissement de la croissance du secteur manufacturier 

faut une interaction entre plusieurs domaines de la 
 :

économie. 

F. Conclusions
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TDR 2014.
À l

électricité et les 

et al

rémunération.
désindustrialisation 
désindustrialisation 

montrer certains signes de désindustrialisation et 

et al. 
 :

les mêmes sur toute la période et sur des périodes 

secteur par la part de l’emploi de ce secteur pendant 

Notes
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 Voir :

dans les deux économies.

d’autres semblent connaître une désindustrialisation 

Africa Sector Database

UNCTADstat

moyen de croissance annuelle de ce secteur a été de 

de l’économie mondiale.

TDR 2003

réduction préoccupante des parts de la production et 

proposé une conceptualisation plus poussée de ces 

habitant des pays en dé

dynamisme de la demande intérieure et les taux de 

de protéger l’emploi manufacturier et de limiter les 

et al

Il y a reprimarisation

cette augmentation de la part du secteur primaire a 
des cons

des prix des produits de base.
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m UNCTADstat

des exportations de produits de base est due princi Programme

Voir également : 

et al

économie 
demandées. 

The Rise of “the Rest”: Challenges 
to the West from Late-Industrializing Economies. 
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Une industrialisation axée sur les exportations 
et le commerce de produits manufacturés censé 

l’

surcroît aller dans le sens des prescriptions de la 

libéralisation commerciale.

pas toujours. Pour lancer l’industrialisation et assu

 il faut également 

des industries naissantes et le remplacement des 

TDRs 1994, 1996 and
2003

L’économie mondiale a considérablement 
’aujourd’hui 

économie mondiale est 

ont été conclus sur le commerce et l

commercial mondial. L’économie mondiale compte 

Chapitre IV

UN NOUVEAU REGARD SUR LE RÔLE 
DU COMMERCE DE PRODUITS MANUFACTURÉS 

DANS L’INDUSTRIALISATION

A. Introduction
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également plus d

promesses de l’industrialisation par l’exportation 

l
plus facile et moins coûteuse la gestion de réseaux de 

encore plus important dans le régime commercial 

moins aux 

lignes les raisons de cet intérêt particulier pour le 

le commerce mondial et présente ensuite une analyse 

entre ces exportations et la croissance de la produc

degré d’
exportés déterminent l’incidence du commerce sur la 

le  discuté dans le 
chapitre II du Rapport. 

les effets du commerce de biens manufacturés sur la 

égalité des 

dans le cadre d’un processus d’industrialisation tiré 

dans l’ ’échange et cherche 
’expansion du commerce de produits 

les conclusions. 

B. Un cadre préliminaire

loppement de rattrapage
un processus d’industrialisation et de changement 

tant pour la réalisation de nombreux objectifs du 
dans la construction et la conciliation de ces relations 
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de produits manufacturés n’est 

moyen d’assurer une industriali

 elle présente un 
cadre d’analyse permettant de 

Il est utile pour commencer de classer les 
liaisons entre le commerce et l’industrialisation 

intersectoriel. Les courroies de 
transmission les plus connues 
sont sans doute les écono
mies d’

économies d’
c

 elles créent 
des capacités et mettent en marche des processus 

importants et des gammes de 

étendue du 

.

d’
de grandes entreprises ou des agglomérations 
d

en haut de l’ et 
al

être 

d’

’est 

de soutien et de protection 
pour renforcer leurs capacités 

tout comme les entreprises des 

protection des industries naissantes est liée égale

Le commerce de produits 

d’assurer une industrialisation 

Pour que l’exportation 
de produits manufacturés 
induisent une croissance 
de la productivité et 
l’industrialisation, les secteurs 
exportateurs doivent avoir 
des liens solides avec le reste 
de l’économie en matière de 
production et d
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l
détaillée présentée dans le TDR 2014

principalement d’un processus 

salité entre les exportations et 

portation
merce ces entreprises augmentent tout simplement 

seulement de consolider et d’augmenter sa propre 

reste de l’
chapitre III du Rapport

et al échelle et 

l

être utile de rappeler ici la différence fondamentale 

’établissement 

chapitre précédent. 

Les exportations et les importations manufac

secteur manufacturier et dans 

marchés intérieurs. Par consé

manufacturés peut accroître 

teurs

la sortie du secteur industriel d’entreprises moins 

sur l’emploi  il faut déterminer si la croissance de la 

des emplois peu productifs hors du secteur industriel. 

La croissance de la 

intérieure que mondiale, est 
indispensable pour capter 
et exploiter tout le potentiel 
du commerce de biens 
manufacturés.
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l’ ’accumulation 
de capital. Pour capter et exploiter tout le potentiel 

sance largement partagée. La demande globale se 

directe de biens d’

mulation de capital. 

croissance industrielle et de la transformation struc

ralentissement du commerce mondial et l’expansion 
exponentielle du champ d’action des exportateurs 

les échanges commerciaux s’accompagnent de la 

sements dans l’

dans les analyses du lien entre les exportations et 
l

moyen important d’assurer durablement l’ascension 

l’angle de l’ ’emplois 
plus nombreux et meilleurs pour les femmes est un 

l’augmentation des profits et l’amélioration des 

d’imposition par crainte de perdre des entreprises 
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de l’ s 
résultant de cette croissance

’est l’

en compte la place de plus en plus importante des 
produits manufacturés dans les exportations des pays 

TDR 2002 ;

1. Tendances générales

leur ensemble ont augmenté leurs exportations de 

 leur 

C. Tendances régionales du commerce international
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importations de marchandises. La hausse des prix des 

structure de la demande de différents pays n’est pas 

Tableau 4.1

PART DES EXPORTATIONS DE MARCHANDISES ET DE SERVICES 
DANS LE PIB, PAR GROUPE DE PAYS, 1970-2014

(En pourcentage du PIB et en dollars courants)

1970-1979 1980-1989 1990-1999 2000-2009 2010-2014

15,1 16,9 18,5 23,0 27,4

.. .. 32,9 37,6 34,0

18,9 23,0 27,5 36,9 35,3
dont 

Afrique 22,6 21,4 24,5 31,9 31,4
Amérique latine et les Caraïbes 13,2 16,3 15,3 22,5 21,2
Asie de l’Est 14,0 26,2 35,3 42,4 37,2
Asie du Sud-Est 29,7 39,2 57,7 76,3 65,0
Asie du Sud 12,6 8,2 12,7 19,4 22,9
Asie occidentale 36,3 39,3 33,3 43,7 50,9

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après UNCTADstat.

été principalement le fait des minéraux et des com

de transformation.

exportations est étroitement liée au partenaire com

principaux produits d’exportation sont les articles 

intermédiaires entrant dans l’assemblage de produits 
 ils sont pour la plupart écoulés 
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Graphique 4.1

PART DES PAYS DÉVELOPPÉS ET DES PAYS EN DÉVELOPPEMENT 
DANS LES EXPORTATIONS MONDIALES D’ARTICLES MANUFACTURÉS 

ET DE QUELQUES PRODUITS DE BASE, 1995 ET 2014
(En pourcentage)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après UNCTADstat. 
Note :

4 sauf les positions 27 et 28 ; combustibles et minéraux = 27, 28, 3, 667, 68, 971. 
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8.3 

Developing
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15.4 

2014

restent un marché essentiel pour les articles manu

.

régionales se composent essentiellement d’articles 
manufacturés et de produits de base transformés 

TDR 2007 . La réorientation 
de certaines des exportations africaines des pays 

car les produits de base non transformés constituent 

tributaires de leurs exportations de produits de base. 

transformés dans les exportations totales est passée 
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Graphique 4.2

COMPOSITION ET RÉPARTITION GÉOGRAPHIQUE DES EXPORTATIONS 
DE QUELQUES GROUPES DE PAYS ET QUELQUES RÉGIONS, 2000-2014

(En pourcentage)

High- and medium-skill manufactures
Low-skill manufactures
Processed commodities
Unprocessed commodities

A. Africa

0
10
20
30
40
50
60
70
80
90

100

2000 2014 2000 2014 2000 2014 2000 2014
To World To developed

economies
To Africa To other

regions

(i) Composition and direction of exports

0
10
20
30
40
50
60
70
80
90

100

High- and
medium-skill
manufactures

Low-skill
manufactures

Processed
commodities

Unprocessed
commodities

Total

(ii) Direction of exports by product group, in 2014

B. South America

0
10
20
30
40
50
60
70
80
90

100

2000 2014 2000 2014 2000 2014 2000 2014

(i) Composition and direction of exports

0
10
20
30
40
50
60
70
80
90

100
(ii) Direction of exports by product group, in 2014

To World To developed
economies

To Latin America To other
regions

High- and
medium-skill
manufactures

Low-skill
manufactures

Processed
commodities

Unprocessed
commodities

Total

C. East Asia

0
10
20
30
40
50
60
70
80
90

100

2000 2014 2000 2014 2000 2014 2000 2014

(i) Composition and direction of exports

0
10
20
30
40
50
60
70
80
90

100
(ii) Direction of exports by product group, in 2014

To World To developed
economies

To developing
Asia

To other
regions

High- and
medium-skill
manufactures

Low-skill
manufactures

Processed
commodities

Unprocessed
commodities

Total

To Africa
To  Latin America To developing Asia
To  developed economies

To  transition economies To other regions



Rapport sur le commerce et le développement, 2016118

Graphique 4.2 (suite)

COMPOSITION ET RÉPARTITION GÉOGRAPHIQUE DES EXPORTATIONS 
DE QUELQUES GROUPES DE PAYS ET QUELQUES RÉGIONS, 2000-2014

(En pourcentage)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après la base de données UN Comtrade de la DSNU
Note :
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exportations se compose de produits de base non 

plus important pour les articles manufacturés de ces 

2. Commerce d’articles manufacturés

’est bien la forte 

dans les exportations mondiales d’articles manufac
 d

établis entre le commerce de produits manufacturés et 

en même temps .

mais l

commerce de biens manufacturés et au changement 

partenaires commerciaux pour les articles manu

l’énorme augmentation de la participation des pays 

’articles manufactu

ces pays. Les pays en transition ont subi de grosses 

commerce d’articles manufacturés se détériorer de 

des échanges d’articles manufacturés en pourcentage 
du PIB. Leurs principaux partenaires commerciaux 

pourraient représenter un autre débouché important 
pour le commerce d’articles manufacturés des pays 

de production internationaux ont non seulement un 

TDR 2014
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Tableau 4.2

EXPORTATIONS MANUFACTURIÈRES EN POURCENTAGE DU PIB, PAR GROUPE DE PAYS, 1980-2013
(En pourcentage)

Groupes de pays Partenaire commercial 1980 1990 2000 2006 2013

Variations 
en points de 
pourcentage

6,2 7,0 8,4 9,4 8,8 2,6
.. .. 0,1 0,4 0,5 0,4

3,3 2,4 2,9 3,6 4,4 1,1
Asie 1,0 1,2 1,5 1,9 2,3 1,4
Amérique latine et Caraïbes 0,7 0,4 0,8 0,8 1,0 0,3
Afrique subsaharienne 0,4 0,2 0,1 0,2 0,2 -0,2
Asie occidentale et Afrique du Nord 0,9 0,4 0,4 0,6 0,8 -0,1

Monde 9,5 9,4 11,4 13,3 13,7 4,2

.. .. 6,5 3,9 2,6 -3,9

.. .. 3,1 2,7 2,5 -0,6

.. .. 3,9 2,5 1,9 -2,0
Asie .. .. 2,4 1,4 0,9 -1,5
Amérique latine et Caraïbes .. .. 0,3 0,3 0,2 -0,1
Afrique subsaharienne .. .. 0,1 0,1 0,1 0,0
Asie occidentale et Afrique du Nord .. .. 1,0 0,8 0,6 -0,4

Monde .. .. 13,5 9,1 7,0 -6,5

3,6 6,9 10,4 10,8 7,7 4,1
.. .. 0,1 0,4 0,5 0,4

2,4 4,9 7,6 11,2 11,2 8,9
Asie 1,3 3,6 5,8 8,5 8,1 6,8
Amérique latine et Caraïbes 0,3 0,5 0,9 1,2 1,2 1,0
Afrique subsaharienne 0,2 0,2 0,3 0,4 0,6 0,4
Asie occidentale et Afrique du Nord 0,5 0,4 0,6 1,1 1,3 0,8

Monde 6,0 11,7 18,2 22,5 19,4 13,4

Asie 6,8 11,5 14,8 15,0 9,7 2,9
.. .. 0,2 0,6 0,7 0,5

4,1 8,4 12,9 17,8 15,8 11,7
Asie 2,5 6,9 10,9 14,8 12,4 9,8
Amérique latine et Caraïbes 0,2 0,4 0,8 1,1 1,3 1,0
Afrique subsaharienne 0,3 0,3 0,3 0,5 0,6 0,3
Asie occidentale et Afrique du Nord 0,8 0,6 0,8 1,4 1,5 0,6

Monde 10,9 19,9 27,9 33,4 26,2 15,3

Amérique latine et Caraïbes 2,2 2,7 7,4 7,4 5,6 3,5
.. .. 0,0 0,0 0,0 0,0

1,4 1,5 1,9 3,2 2,6 1,2
Asie 0,3 0,3 0,2 0,6 0,6 0,2
Amérique latine et Caraïbes 0,8 1,0 1,6 2,5 1,9 1,1
Afrique subsaharienne 0,1 0,1 0,0 0,1 0,1 0,0
Asie occidentale et Afrique du Nord 0,2 0,1 0,0 0,1 0,1 -0,1

Monde 3,6 4,2 9,2 10,6 8,2 4,7

Afrique subsaharienne .. 2,3 4,3 5,1 2,9 0,6
.. .. 0,0 0,0 0,0 0,0
.. 1,8 2,4 3,0 3,7 1,9

Asie .. 0,6 0,7 0,8 0,8 0,2
Amérique latine et Caraïbes .. 0,1 0,2 0,2 0,1 0,0
Afrique subsaharienne .. 0,9 1,5 1,8 2,5 1,6
Asie occidentale et Afrique du Nord .. 0,2 0,1 0,3 0,3 0,1

Monde .. 4,1 6,7 8,1 6,6 2,5

Asie occidentale et Afrique du Nord .. 1,4 2,7 3,2 3,0 1,6
.. .. 0,2 0,5 0,7 0,2
.. 1,5 2,0 3,7 6,3 4,8

Asie .. 0,5 0,8 1,3 2,5 2,0
Amérique latine et Caraïbes .. 0,0 0,0 0,1 0,2 0,2
Afrique subsaharienne .. 0,0 0,1 0,3 0,5 0,4
Asie occidentale et Afrique du Nord .. 0,7 1,0 2,1 3,2 2,5

Monde .. 2,9 4,9 7,4 10,0 7,1

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après les bases de données UN Comtrade
667 et 68) et Main Statistical Aggregates de la DSNU. 

Note :
UN Comtrade. Les chiffres donnés pour chaque année sont une 

UN Comtrade. 
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Tableau 4.3

IMPORTATIONS MANUFACTURIÈRES EN POURCENTAGE DU PIB, PAR GROUPE DE PAYS, 1980-2013
(En pourcentage)

Groupes de pays Partenaire commercial 1980 1990 2000 2006 2013

Variations 
en points de 
pourcentage

6,3 7,1 8,3 9,1 8,5 2,2
.. .. 0,1 0,2 0,2 0,1

1,1 1,8 3,3 4,6 5,5 4,4
Asie 0,7 1,2 2,4 3,5 4,2 3,6
Amérique latine et Caraïbes 0,2 0,3 0,7 0,7 0,8 0,6
Afrique subsaharienne 0,1 0,1 0,1 0,1 0,1 0,0
Asie occidentale et Afrique du Nord 0,0 0,1 0,1 0,3 0,3 0,3

Monde 7,4 8,9 11,7 13,9 14,1 6,7

.. .. 6,4 7,5 6,9 0,5

.. .. 3,0 2,6 2,4 -0,5

.. .. 1,2 3,0 4,5 3,3
Asie .. .. 0,8 2,5 3,9 3,0
Amérique latine et Caraïbes .. .. 0,0 0,1 0,1 0,1
Afrique subsaharienne .. .. 0,0 0,0 0,0 0,0
Asie occidentale et Afrique du Nord .. .. 0,3 0,4 0,5 0,2

Monde .. .. 11,8 14,5 15,2 3,4

10,5 8,8 10,4 9,6 6,9 -3,6
.. .. 0,2 0,3 0,2 0,0

2,3 4,4 7,3 10,9 10,2 7,9
Asie 1,7 3,5 6,3 9,4 8,8 7,0
Amérique latine et Caraïbes 0,3 0,5 0,6 0,9 0,7 0,5
Afrique subsaharienne 0,1 0,1 0,1 0,2 0,2 0,1
Asie occidentale et Afrique du Nord 0,2 0,2 0,3 0,4 0,5 0,3

Monde 12,8 13,3 18,0 20,8 17,4 4,5

Asie 11,0 12,2 11,9 10,8 6,8 -4,2
.. .. 0,3 0,3 0,2 -0,2

3,1 7,2 11,1 15,1 11,8 8,7
Asie 2,7 6,4 10,6 14,2 10,9 8,2
Amérique latine et Caraïbes 0,1 0,3 0,2 0,4 0,4 0,3
Afrique subsaharienne 0,1 0,1 0,1 0,1 0,1 0,0
Asie occidentale et Afrique du Nord 0,1 0,2 0,2 0,4 0,4 0,3

Monde 14,1 19,4 23,3 26,2 18,8 4,7

Amérique latine et Caraïbes 3,9 4,5 9,6 8,0 6,6 2,7
.. .. 0,1 0,1 0,1 0,0

0,9 1,3 2,9 5,4 6,5 5,6
Asie 0,1 0,3 1,2 3,0 4,3 4,2
Amérique latine et Caraïbes 0,8 0,9 1,6 2,4 2,1 1,3
Afrique subsaharienne 0,0 0,0 0,0 0,0 0,0 0,0
Asie occidentale et Afrique du Nord 0,0 0,0 0,0 0,0 0,1 0,1

Monde 4,8 5,7 12,6 13,6 13,2 8,4

Afrique subsaharienne .. 7,0 6,7 6,7 4,9 -2,1
.. .. 0,1 0,1 0,1 0,0
.. 2,4 4,2 6,7 8,1 5,8

Asie .. 1,4 2,1 3,8 5,0 3,5
Amérique latine et Caraïbes .. 0,1 0,2 0,3 0,3 0,2
Afrique subsaharienne .. 0,7 1,5 2,1 2,1 1,5
Asie occidentale et Afrique du Nord .. 0,1 0,3 0,5 0,7 0,6

Monde .. 9,4 11,0 13,6 13,2 3,8

Asie occidentale et Afrique du Nord .. 7,5 7,9 8,7 8,8 1,3
.. .. 0,4 0,7 0,6 0,2
.. 2,3 3,7 6,3 9,7 7,4

Asie .. 1,3 2,6 4,5 7,2 5,9
Amérique latine et Caraïbes .. 0,1 0,1 0,2 0,3 0,1
Afrique subsaharienne .. 0,1 0,1 0,1 0,3 0,2
Asie occidentale et Afrique du Nord .. 0,6 1,0 1,5 1,9 1,3

Monde .. 9,8 12,0 15,7 19,1 9,3

Source : Voir tableau 4.2.
Note :

(en valeur c.a.f. pour les importations et f.a.b pour les exportations).



Rapport sur le commerce et le développement, 2016122

’effondrement 

ticles manufacturés représente une proportion plus 

échanges infrarégionaux en représentent un pour

d’articles manufacturés. 

d’une croissance soutenue et la modernisation de la 

ont été classés par degré d’élaboration et le tableau 

exportations totales d’articles manufacturés. L’analyse 

la structure des exportations doit être combinée aux 

Il y a eu une augmentation générale de l’in

. 

être un certain dualisme ici également : bien 

être 
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Tableau 4.4

PARTS DES EXPORTATIONS D’ARTICLES MANUFACTURÉS À FORTE ET MOYENNE INTENSITÉ 
TECHNOLOGIQUE DANS LES EXPORTATIONS MANUFACTURIÈRES TOTALES, 

PAR GROUPE DE PAYS, 1980-2013
(En pourcentage)

Groupes de pays Partenaire commercial 1980 1990 2000 2006 2013

Variations 
en points de 
pourcentage

67,4 73,6 77,1 76,8 77,6 10,2
.. .. 70,5 76,6 78,7 8,1

70,5 77,1 81,3 81,8 82,4 11,8
Asie 69,7 78,8 84,5 83,4 83,7 14,0
Amérique latine et Caraïbes 75,2 76,7 77,6 79,1 81,5 6,3
Afrique subsaharienne 69,0 73,3 76,2 81,4 79,6 10,7
Asie occidentale et Afrique du Nord 68,5 74,5 79,0 80,8 81,2 12,8

Monde 68,6 74,1 78,0 77,8 78,7 10,2

.. .. 45,1 38,2 49,2 4,1

.. .. 60,3 53,0 55,3 -4,9

.. .. 37,8 39,0 50,9 13,1
Asie .. .. 38,9 44,9 59,2 20,3
Amérique latine et Caraïbes .. .. 53,9 64,3 78,8 24,8
Afrique subsaharienne .. .. 32,7 30,2 54,9 22,2
Asie occidentale et Afrique du Nord .. .. 30,8 21,8 25,4 -5,5

Monde .. .. 46,1 41,8 51,1 5,0

32,6 45,2 62,6 63,8 64,8 32,2
.. .. 43,3 48,6 54,3 11,0

48,3 52,9 67,3 73,6 73,3 25,0
Asie 55,6 55,2 71,0 78,3 78,4 22,8
Amérique latine et Caraïbes 44,3 54,8 60,7 66,7 67,4 23,1
Afrique subsaharienne 35,8 37,4 47,7 51,4 52,3 16,5
Asie occidentale et Afrique du Nord 36,9 38,0 50,1 54,8 56,6 19,7

Monde 37,4 48,2 63,9 67,9 69,1 31,7

Asie 32,8 44,8 60,5 62,8 62,5 29,7
.. .. 40,4 46,6 54,7 14,3

47,2 52,9 67,8 74,9 74,1 26,9
Asie 55,0 55,7 71,2 78,9 78,7 23,8
Amérique latine et Caraïbes 39,2 45,5 53,9 62,8 64,1 24,9
Afrique subsaharienne 34,6 32,7 40,8 46,1 50,3 15,7
Asie occidentale et Afrique du Nord 31,9 34,9 48,8 54,3 57,6 25,8

Monde 38,0 47,9 63,5 68,5 69,0 31,0

Amérique latine et Caraïbes 41,9 56,8 76,4 75,5 80,9 39,0
.. .. .. .. ..

52,3 51,3 65,9 68,9 73,0 20,8
Asie 30,5 26,5 54,4 55,7 64,3 33,8
Amérique latine et Caraïbes 63,1 60,4 67,5 70,7 74,2 11,1
Afrique subsaharienne 50,6 55,3 67,7 68,7 74,9 24,3
Asie occidentale et Afrique du Nord 47,8 31,7 58,6 75,0 82,4 34,6

Monde 46,9 54,8 74,1 73,2 78,5 31,6

Afrique subsaharienne .. 23,7 35,1 42,6 46,7 23,0
.. .. .. .. ..
.. 43,6 53,9 53,7 52,3 8,7

Asie .. 44,8 42,9 42,0 38,8 -6,0
Amérique latine et Caraïbes .. 44,3 41,2 34,5 61,9 17,6
Afrique subsaharienne .. 49,9 59,7 58,3 55,1 5,1
Asie occidentale et Afrique du Nord .. 21,3 48,1 60,8 53,1 31,8

Monde .. 30,3 41,5 47,3 49,2 19,0

Asie occidentale et Afrique du Nord .. 23,9 32,4 45,2 49,8 25,9
.. .. 63,0 61,5 62,1 -0,9
.. 69,4 77,3 73,3 75,5 6,0

Asie .. 72,8 48,6 69,3 62,4 -10,4
Amérique latine et Caraïbes .. 61,4 57,3 64,9 57,6 -3,8
Afrique subsaharienne .. 40,8 49,8 56,1 49,0 8,2
Asie occidentale et Afrique du Nord .. 47,6 53,4 54,3 49,9 2,3

Monde .. 42,9 45,5 53,8 58,7 15,8

Source : Comme pour le tableau 4.2.
Note : TDR 2002, 
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La transformation structurelle et la crois

international est solidement ancrée. Une partici

facilite l’importation de biens d’

les plus importants sont :
une concurrence plus dure de la part des importations 

désindustrialisation précoce et l’expansion du secteur 
informel dans plusieurs pays
de la concurrence sur les marchés d’exportation dans 
un contexte de baisse généralisée des salaires et de 
faiblesse de la demande globale.

1. Commerce de produits manufacturés, 
valeur ajoutée et transformation 
structurelle

s’accompagne d’une augmentation de la part des 

’il s’agit des 

. 

’
des importations n TDR 
2003 pour un examen antérieur de ces contradic

nettes

s’est accompagnée d’une diminution des exportations 

D. Transformation structurelle, croissance de la productivité 
et commerce 
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Graphique 4.3

VARIATIONS DE LA PART DES EXPORTATIONS ET DE LA VALEUR AJOUTÉE 
DU SECTEUR MANUFACTURIER DANS LE PIB ENTRE 1991-1994 

ET 2011-2014, POUR QUELQUES PAYS ET PAR RÉGION 
(En points de pourcentage)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après la base de données Main Statistical Aggregates de la DSNU.
Note :
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Africa Latin AmericaAsia

corrélation générale entre les deux séries est large

nettes

concurrence des produits importés peut rendre plus 

dans Felipe et al
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domine sur l’

incorporée dans les produits importés pour être réex

nettes en guise d’approximation. Il utilise les don

il existe un lien particulier entre le commerce et les 
résultats de l’industrie.

2. Croissance de la productivité du travail 
et commerce d’articles manufacturés 

Les connexions entre le commerce d’articles 

l’échelle de l’ ’il y ait 

au lieu d’une simple augmentation de la part de la 

aucune doute l’effet escompté par les partisans des 

Graphique 4.4

VARIATIONS DE LA VALEUR AJOUTÉE LOCALE DES EXPORTATIONS D’ARTICLES 
MANUFACTURÉS ET DE LA CONTRIBUTION DU SECTEUR MANUFACTURIER 

À LA VALEUR AJOUTÉE TOTALE, DANS CERTAINS PAYS, 1995-2011
(En points de pourcentage)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après OCDE-OMC, base de données TiVA sur le commerce en valeur ajoutée ; et 
la base de données Main Statistical Aggregates de la DSNU.  

Note :
droite représente les valeurs ajustées. 
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Il n’existe pas de rapport 
uniforme entre les exportations 
manufacturières, d’une part, et 
la croissance de la productivité 
et l’industrialisation, de l’autre.

escomptés pourraient également être induits par les 

l’on prend dûment en compte 

et al.
illustre la relation entre les exportations manufactu

dire incluant les produits de base transformés ou les 

 : ce sont les 

. Fait 

le secteur manufacturier et les 

d’exportation est menée de front 

ciale et s’accompagne d’une 

La même situation peut également se produire 

dans le cadre de réseaux de production internatio
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Graphique 4.5

CROISSANCE DE LA PRODUCTIVITÉ DU TRAVAIL ET EXPORTATIONS 
MANUFACTURIÈRES EN POURCENTAGE DU PIB

(En pourcentage)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après la base de données UN Comtrade ; la base de données Main Statistical 
Aggregates de la DSNU ; et The Conference Board, Total Economy Database.

Note :
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le degré d’exposition au commerce international. 

des échanges commerciaux.

3. Degré d’élaboration 

des produits exportés

et se focalise sur l’importance du degré d’élaboration 

du commerce pour déterminer la nature et la direction 

étranger et l’imiter. Leur croissance 
est alors tirée par une mobilisation des ressources 

mais aussi par l’adoption de produits existant ailleurs 

échelle des 

’exportation 

concurrentiels sur les marchés internationaux et dont 

son économie. 

échapper 
’il 

et al

du XXe

écart 

’est encore creusé par la suite 

chinoise de 

tant dans l
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élaboration 
’

’exportation 

électro

et al

et le degré d’

recherche

éla
boration des produits exportés est simplement déduit 

’exportation des produits 
 Fortunato 

d’

Graphique 4.6

RELATION ENTRE LE DEGRÉ D’ÉLABORATION DES PRODUITS EXPORTÉS ET LA CROISSANCE 
DU REVENU PAR HABITANT DANS QUELQUES PAYS EN DÉVELOPPEMENT

Source :

Note :
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et al

est utilisé pour illustrer la relation entre le degré 
d’élaboration des produits exportés ainsi mesuré 
et la croissance du PIB par habitant des pays en 

l’
le degré d’élaboration des produits exportés. Bien 

relation entre la composition des exportations et la 

Le degré d’élaboration des produits exportés 

parmi les théoriciens et les déci

commerciale et subordonnaient même l’aide au 

ticulier du degré d’
il est plus facile d

ticulier le degré d’élaboration des produits exportés. 

d’augmenter le degré d’élaboration des produits 
exportés et comment structurer la production pour 

’articles 

élaboration des 

’industrialisation 

une toute autre de recommander 

ment s’efforcent d’exporter les 

et de leur adjoindre des produits 

d’

degré d’

élaboration des 

Ce qui importe, ce n’est pas 
la quantité exportée en soi, 
mais la composition des 
exportations, en particulier 

élaboration des 
produits exportés.
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tation du degré d’élaboration des produits exportés 

prix sur le marché. Les expor

et la concurrence par les prix est 

de percer sur les marchés des 
produits ayant un haut degré 
d’

’
l’ascension serait sans doute plus rude.

exportaient jadis des produits de base et des res

 et les 

 :  et 

sort d’une économie dépend 
d’un petit nombre de pro

les pressions créées par la saturation des marchés 

La politique industrielle 
devrait avoir pour but 
de créer des conditions 

jacentes qui favorisent 
un développement 

l’exportation.
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E. Chaînes de valeur mondiales, modernisation de l’industrie 
et transformation structurelle

Les CVM ont renforcé et non 
affaibli le rôle des entreprises 
multinationales dans le 

la production et des rapports 
échelle 

mondiale.

La production internationale s’articule en 

l’
considérable des échanges de 

témoigne de leur importance. 

’années . 

dans le cadre de réseaux de production internatio

différents stades du processus d

les efforts continus de libéralisation des échanges et 

émergence de 

par l’acheteur dans des secteurs 

d’

détaillants et les entreprises spécialisées dans la com

producteurs sont plus répandues dans des secteurs 
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est de plus en plus courante 

caractérisée par une forte renta

V du Rapport ;

changé et est dominée par les entreprises multina
étant plus 

tellement de réaliser des économies d’échelle internes 

 bon 

multinationales dans le pilotage de la répartition de la 
échelle 

mondiale.

manifestation de l’
commercial mondial et une base prometteuse pour 
une plus grande libéralisation du commerce et de 
l et al

et al

gration au commerce mondial et de l’industrialisa

ou dans la fabrication de composantes utilisées par 

TDR 
2014

intrants importés des articles 

données sont disponibles.

incorporée dans les produits exportés augmente 
dans le contexte plus général d’un accroissement de 
la production et des exportations de produits manu

complément de l’industrialisation et du changement 
structurel

contre de l’industrialisation et de la transformation 

Il est beaucoup plus difficile d’
données stylisées sur la relation entre la participation 

l

La contribution des CVM 

a été positive en Asie, mais 
pas nécessairement dans 
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Graphique 4.7

VARIATIONS DE LA PART DE LA VALEUR AJOUTÉE ÉTRANGÈRE DANS LES EXPORTATIONS 
MANUFACTURIÈRES ET VARIATIONS DE LA PART DE LA VALEUR 

AJOUTÉE MANUFACTURIÈRE DANS LE PIB, 1995-2011
(Variations en points de pourcentage)

Source :
en octobre 2015) ; et la base de données Main Statistical Aggregates de la DSNU. 

Note :
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 :

et al
se traduit également par des rapports de force asy

fournisseurs et par une position de négociation faible 

industries d’assemblage a été 
éco

nomies d
économie 

peut en dire autant des industries 

entreprises multinationales ont connu une importante 

l’économie nationale sous forme d’améliorations de 

et les entreprises nationales et le marché local de 
et al

entreprises multinationales sont formalisés dans le 
et al

et al

leur marge d

beaucoup ont gagné en puissance commerciale par rap

stratégies des principales entreprises multinationales ont 

en réduisant le nombre de fournisseurs et ces derniers 
sont aujourd’hui plus grands et se situent plus haut dans 

sionnement locaux bien organisés 
et ont la possibilité d’exercer 

des entreprises multinationales 

disponibles ne permettent pas de 

être 

d

Les facteurs qui facilitent 
l’accès aux réseaux de 
production internationaux 

représenter des obstacles 

l’industrialisation.
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F. Parité hommes-femmes, industrialisation, 
commerce et emploi

se sont substituées aux entreprises nationales dans le 

occasion importante d’accéder aux marchés d’ex

 :

TDR 2014 ;

similaires axées sur l’exportation d’augmenter leur 

TDR 
2010

l’industrialisation :

réduire les prix pour consolider ou augmenter des 

d
des principales entreprises se traduisent par des salaires 
bas et des modalités d’emploi précaires faisant appel 



Rapport sur le commerce et le développement, 2016138

et al

l’intégration commerciale est associée aux inégalités 
et 

al

mondiale.

économie informelle. 

Une analyse des liens entre le commerce de produits 
manufacturés et l’emploi sous l’angle de la parité 

méconnue malgré son importance pour l’analyse de 

1. Stratégies axées sur l’exportation 
et emploi des femmes

La libéralisation commerciale et l’intégra

la croissance considérable des 
échanges de produits manufac
turés et de l’industrie de trans
formation pour l’exportation 

nins salariés ont également augmenté dans les pays 

et les centres d

ce type d

bas de l’

d’
par l

comme les cultures de rapport ou l’extraction de 

a fait perdre plus d’emplois 

traditionnelle prédit 

l’écart hommes

commerciale et l’emploi des 
femmes est particulièrement 

d’œuvre abondante…



Un nouveau regard sur le rôle du commerce de produits manufacturés dans l’industrialisation 139

coûteux pour les entreprises nationales d’employer 

réduire la discrimination sala

la théorie traditionnelle du com

pays ayant une importante dota

représentent un pourcentage 
disproportionné de la force de 

Un certain nombre d’

augmentent par rapport aux salaires masculins dans 
. 

de l’
persisté ou s

. 

l

diminution de l’emploi féminin 
a été directement associée aux 

demander si le secteur manu
facturier axé sur l’exportation 

égalité 
salariale entre les sexes.

dans les premiers stades de 
l’industrialisation tirée par 
les exportations a beaucoup 

salaires entre les femmes et les hommes ont contri

de beaucoup de pays a été freiné par la taille limitée 

biens d’

l

la concentration des salaires féminins dans les sec

mêmes effets salutaires sur les 

’intérieur 

les conditions structurelles dont 
dépendent les stratégies de 

les exportations et leurs effets redistributifs.

… Toutefois, les femmes 
semblent perdre leur 

mesure que les industries se 
modernisent, ce qui conduit 

l’emploi dans les activités 
manufacturières.

L’abondant réservoir de 
main-d’œuvre féminine 
dans les premiers stades de 
l’industrialisation tirée par 
les exportations a beaucoup 
contribué au succès de celle-ci.
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2. Élasticité de l’emploi par rapport 
aux activités manufacturières axées 
sur l’exportation 

présente section présente un état des lieux récent de 

des exportations de produits manufacturés sur l’em

élasticités de différentes catégories d’emplois par 

tableau présentent le secteur de l’emploi comme suit :

l’emploi industriel et l’emploi dans le secteur des 

une meilleure idée des ordres de grandeur réels des 

Encadré 4.1

RÉPARTITION DES HOMMES ET DES FEMMES DANS L’EMPLOI INDUSTRIELa

été les principales causes de cette baisse de la part de l’emploi féminin.

a
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Encadré 4.1 (suite)

PARTS DE L’EMPLOI FÉMININ ET DE L’EMPLOI MASCULIN DANS L’INDUSTRIE, PAR RÉGION, 
POUR LES DÉCENNIES DES ANNÉES 1980, 1990 ET 2000

Source :Calculs du secrétariat de la CNUCED d’après la base de données de la Banque mondiale sur les Indicateurs du développement 
dans le monde. 

Note :
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Tableau 4.5

ÉLASTICITÉ DE L’EMPLOI PAR RAPPORT À LA CROISSANCE DES EXPORTATIONS 
MANUFACTURIÈRES ET DE LA PRODUCTION INDUSTRIELLE, PAR SEXE, 1991-2014 

(En pourcentage)

Emploi 
total

Emplois 
féminins

Emplois 
masculins Valeurs médianes annuelles

Afrique
Élasticité : Par rapport : Emploi total/population 64,6
De l’emploi total Aux exportations 

manufacturières
0,18 0,20 0,18 Emplois féminins/population 57,4

De l’emploi dans le 
secteur industriel

À la production 
industrielle

0,51 0,27 0,59 Emplois masculins/population 71,7

De l’emploi dans le 
secteur industriel

Aux exportations 
manufacturières

0,22 0,12 0,25 Croissance des exportations 
manufacturières

6,2

De l’emploi dans le 
secteur des services

Aux exportations 
manufacturières

0,24 0,34 0,19 Croissance de la production 
industrielle

3,3

Croissance de la productivité 1,2

Asie
Élasticité : Par rapport : Emploi total/population 60,9
De l’emploi total Aux exportations 

manufacturières
0,22 0,27 0,20 Emplois féminins/population 49,3

De l’emploi dans le 
secteur industriel

À la production 
industrielle

0,42 0,29 0,44 Emplois masculins/population 77,7

De l’emploi dans le 
secteur industriel

Aux exportations 
manufacturières

0,23 0,13 0,26 Croissance des exportations 
manufacturières

8,6

Aux exportations 
manufacturières

0,40 0,44 0,35 Croissance de la production 
industrielle

6,2

Croissance de la productivité 3,6

Amérique latine et les Caraïbes 
Élasticité : Par rapport : Emploi total/population 58,3
De l’emploi total Aux exportations 

manufacturières
0,21 0,29 0,17 Emplois féminins/population 42,9

De l’emploi dans le 
secteur industriel

À la production 
industrielle

0,36 0,38 0,35 Emplois masculins/population 74,0

De l’emploi dans le 
secteur industriel

Aux exportations 
manufacturières

0,14 0,14 0,14 Croissance des exportations 
manufacturières

7,3

De l’emploi dans le 
secteur des services

Aux exportations 
manufacturières

0,22 0,29 0,17 Croissance de la production 
industrielle

3,1

Croissance de la productivité 1,1

Source :

UN Comtrade ; la base de données Main 
Statistical Aggregates de la DSNU; et The Conference Board, Total Economy Database.

Note : La croissance de la productivité du travail a été calculée en combinant des données de la DSNU concernant la valeur ajoutée 

logEmpit = 
it i it, dans lequel logEmpit et l it
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. 

sion industrielle a eu des effets plus importants sur 

pour les hommes

élasticité 
de l

tion industrielle et de la croissance des exportations 
 : le taux de croissance moyen a été 

la production industrielle a progressé largement au 

.

 en 
 il s’agit 

et al

l’effet des pressions concurrentielles accrues sur les 

comme il a été établi dans de nombreuses études de 

normalement d’

le secteur manufacturier et dans d’autres secteurs. 

du secteur manufacturier tout en faisant augmenter 

Pour beaucoup de pays d

gnée d’une féminisation de l’emploi manufacturier 
comme dans d’autres régions
restées employées dans l’agriculture de subsistance 

même en présence d’une hausse des exportations 
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élas

’emploi et 

élas

exprimées en pourcentage du 

diminue dans les trois régions :

’industrialisation et le 

paient le prix des échecs des 
stratégies d’industrialisation 

lées par sexe . 

Les échecs de l’industriali
sation tirée par les exportations 

globale de l’

être résolu en augmentant la demande globale 

TDRs 2010, 2013, 2014
la demande intérieure est également une approche 

Tableau 4.6

ÉLASTICITÉ DE LA PART DU TRAVAIL 
DANS LE REVENU TOTAL PAR RAPPORT 

AU RATIO FEMMES/HOMMES DANS L’EMPLOI 
ET PAR RAPPORT À LA PART DU SECTEUR 
MANUFACTURIER DANS LE PIB, 1991-2014

Ratio 
femmes/
hommes 

dans l’emploi

Exportations 

en pourcentage 
du PIB

Afrique -0,02 -0,32

Asie 0,03 -0,06

Amérique latine 
  et Caraïbes -0,17 -0,36

Source : Comme pour le tableau 4.5.
Note :

sauf celles en italiques.

En Afrique et en Amérique 
latine, la croissance des 

manufacturés est étroitement 

pas que la valeur ajoutée 
 en particulier, pas 

pour les emplois féminins.
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des femmes et une diminution de l’écart salarial entre 

’une perte de 
d’entraînement positifs pour la production nationale 

et al

 c’est une condition clef de la trans
formation structurelle. Les exportations de produits 

ment concurrentielle des marchés d’exportation de 

en exportant des produits manu
facturés pour mettre en marche 

échange des produits 

son aspect le plus important et intéressant est la 

l’ ’

produits de base exportés par 

l’échange l’expression de la 

groupes sur les marchés et de 

tions commerciales de l’
de concentration de l

G. La capacité d’agir sur les prix : hier et demain

L’évolution des termes de 
l’

’évolution de la 
puissance relative des deux 
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fruits du 

teurs manufacturiers du Nord 

a également souligné les diffé
rences de l’élasticité

élasticité

produits dans le Nord augmente également. 

en remplaçant les produits importés par des produits 

considérablement augmenté leur part des exporta

l’

de pays et pour trois mesures différentes des termes 
de l’échange dans le commerce des marchandises . 
Les termes de l’

’exportation par le 

des termes de l’
d

et la concurrence est intense. 

présente également les termes 
de l’échange
dire les effets des termes de 
l’

obtenus en multipliant les termes de l’échange nets 
 ce tableau 

sa capacité d’importation peut être également déter

échange nets 

tenu de la forte hausse des prix mondiaux des produits 

échange 

en fonction de la structure des exportations des pays 

l’

L’exportation de biens 
manufacturés ne 

valeur des exportations vers 
les valeurs des exportations 
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Tableau 4.7

CROISSANCE ANNUELLE DES TERMES DE 
L’ÉCHANGE PAR GROUPE DE PAYS, 1980-2014

(En pourcentage)

Termes de 
l’échange 

nets

Termes de 
l’échange-

revenu

Indice 
de la valeur 
unitaire des 
exportations

Tous les pays
0,0 5,1 2,5

développement
-0,6 5,6 1,3

Afrique -0,7 3,4 2,3
Asie -1,3 10,3 -1,7
Amérique latine 
  et Caraïbes

0,3 5,4 2,2

Exportateurs de produits manufacturés

développement
-1,1 6,2 0,5

Afrique -0,9 3,5 1,8
Asie -1,5 10,4 -1,3
Amérique latine 
  et Caraïbes

-0,9 3,6 1,4

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après la base 
de données UN Comtrade.

Note :
CNUCED pour le commerce de marchandises. Les expor-

médiane des produits manufacturés dans les exportations 

Les taux de croissance ont été calculés en effectuant, 

commune et une tendance temporelle pour obtenir les 
variations annuelles présentées dans le tableau (les 
mêmes résultats sont obtenus quand on inclut les effets 

l’Asie occidentale (mais la Turquie en fait partie).

l’

termes de l’

’importation augmentent plus 

ment échange 

l’exportation de produits manufacturés se traduise 
par une augmentation des termes de l’échange nets 

’il existe un lien entre les 

croissance annuel des termes de l’échange nets de 
la région de l

estimations du taux de croissance annuel des termes 
de l’

tante de la croissance des termes de l’échange nets 

axées sur les produits manufacturés  les produits 

régime commercial mondial. Les résultats relatifs 

ment différent de celui des prix des produits exportés 

TDR 2005

extrêmement concurrentiel des marchés d’exporta
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représentent les tensions générées par l’erreur de 

de produits manufacturés les 

s’appuyer sur leur position de force sur les marchés 

Les termes de l’échange
effets des termes de l’

échange

de l’

liés aux tensions générées sur les prix par l’erreur de 
composition

de l’ TDR 2005

l

la mondialisation des échanges commerciaux est 

Les politiques relatives 

l’investissement devraient 
assurer que les revenus 
provenant des exportations 
soient utilisés pour investir 
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induisent le changement structurel et la croissance de 

tribution et d’accumulation font également obstacle 

se solde par un ralentissement de la hausse des prix 

le saut doit être important et soutenu pour permettre 

d’élaboration des produits exportés dans l’espoir 

pour le mieux.

mains d’un petit groupe d’entreprises multinatio

disposent les principales entreprises multinationales 

effet appréciable sur l’économie.

La faiblesse de la demande globale est au 

croissance basées sur les compressions salariales et 

H. Conclusions 
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coordination considérable de la production entre 

 c’est la base 

concurrentiels ont encouragé aussi bien les expor

passé des stratégies d’industrialisation tirée par les 
exportations d’autres pays. La demande des pays 

leurs marchés et leurs produits. Les marchés des pays 

les produits plus élaborés et offrent des possibilités 

conception et de commercialisation. 

l’accumulation de capital et du changement structu

mondialisation et l’industrialisation aujourd’hui est 

cas de la différence de situation des deux sexes. Le 
renforcement et l’utilisation des compétences aussi 

des autres chapitres.
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s 
phases du processus d’industrialisation tirée par 

et fait son entrée sur le 

la production marchande et induit une baisse du taux 

 dans le 
m

UNCTADstat

 : articles 
manufacturés 

principale destination sont les marchés hors de la 

beaucoup plus poussé du commerce infrarégional.

le commerce d’articles manufacturés se fondent sur 

’intérieur d’une même région la 

d’examiner la composition et la répartition générales 

commerce infrarégional d’articles manufacturés. 

infrarégional représente un peu moins du tiers du 
commerce total d’articles manufacturés de la région 

Notes
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.

Le pourcentage des échanges commerciaux pourrait 

être le cas en 

comme le montre une analyse par régression incluant 

et al.

pri

UN Comtrade

la fabrication pour l’exportation et d’améliorer ses 

TDR 2014 :

 Juhn et al

et al



Un nouveau regard sur le rôle du commerce de produits manufacturés dans l’industrialisation 153

Informal jobs and 
The Journal of 

Development Studies,

The Rise of “The Rest”: Challenges 
to the West from Late-Industrializing Economies. 

and employment neglect. Journal of Human 
Development and Capabilities

Globalization and Informal Jobs in Developing 
Countries. 

International 
Labour Review

Review of 
Development Economics,

cal note. The Review of Economic Studies,

tion. Industrial and Labor Relations Review

trade. Review of International Economics

Bibliographie

com sector. International Journal of Technological 
Learning, Innovation and Development

Feminist Economics, 

Gender Equality 
and Sustainable Development.

Kicking Away the Ladder: Development 
Strategy in Historical Perspective
Press.

Bad Samaritans: The Myth of Free 
Trade and the Secret History of Capitalism

Concrete Economics: 
The Hamilton Approach to Economic Growth and 
Policy

Journal of Monetary Economics

Feminist Economics,

Competition & Change,

Feminist 
Review,



Rapport sur le commerce et le développement, 2016154

eds. The Feminist Economics of Trade

Transforming Economies: Making 
Industrial Policy Work for Growth, Jobs and 
Development

The Enclave Economy: 
Foreign Investment and Sustainable Development in 
Mexico’s Silicon Valley

upgrading in the apparel commodity chain. Journal 
of International Economics, 

Review of International 
Political Economy,

Labour, Globalization and the 
State: Workers, Women and Migrants Confront 
Neoliberalism. 

Trading Down: Africa, Value 
Chains, and the Global Economy

Journal of 
Economic Literature,

Journal of 
Economic Perspectives, 

The Atlas of 
Economic Complexity: Mapping Paths to Prosperity. 

export matters. Journal of Economic Growth,

Intrahousehold Resource Allocation in Developing 
Countries: Models, Methods, and Policy

Transnational Corporations and 
International Production: Concepts, Theories and 
Effects

Journal of 
Development Economics,

Journal of Development Economics,

Globalization, Poverty and 
Inequality: Between a Rock and a Hard Place. 

The 
Feminist Economics of Trade

and gender bias in manufacturing trade expansion: 

The 
Feminist Economics of Trade

World 
Development

The Economic Journal

Does What you 
Export Matter? In Search of Empirical Guidance for 
Industrial Policies

economy. Journal of Management Studies,

The Promise and Limits of Private 
Power: Promoting Labor Standards in a Global 
Economic
Press.



Un nouveau regard sur le rôle du commerce de produits manufacturés dans l’industrialisation 155

The Journal of Economic Perspectives, 

World 
Development

Outsourcing Economics: 
Global Value Chains in Capitalist Development. 

Economica, 

). Is China Buying the World?
Polity Press.

Paris.

The World Bank Economic Review

Industrial Policy and 
Development: The Political Economy of Capabilities 
Accumulation.

Transforming Economies: Making Industrial 
Policy Work for Growth, Jobs and Development. 

Environment and Planning A,

Austrian Journal of 
Development Studies

The Economic Development of Latin 
America and its Principal Problems

Towards a New Trade Policy for 
Development

and clothing industry. Competition and Change,

NBER Macroeconomics Annual 2000

Journal 
of Economic Growth,

Journal 
of Economic 

Beyond the declining terms of trade thesis and on 
Cambridge 

Journal of Economics,

Journal 
of Developing Areas

World Development,

World Development

tries. Review of Political Economy,

countries. Journal of International Development,



Rapport sur le commerce et le développement, 2016156

The American 
Economic Review, 

Trade and Development Report 2016.
Unpublished.

New 
Left Review

The Journal of Developing Areas,

Industrial and Corporate 
Change,

hurt and public policy matters. World Development

World Investment Report 2013 –
Global Value Chains: Investment and Trade for 
Developmen

From Decisions to Actions. Report of 
the Secretary-General of UNCTAD to UNCTAD XIV. 

Global Value Chains and South-South 
Trade

TDR 1994 . Trade and Development Report, 
1994

TDR 1996 . Trade and Development Report, 
1996

TDR 2002 Trade and Development Report, 

Countries in World Trade. United Nations Publication. 

TDR 2003 Trade and Development Report, 
2003: Capital Accumulation, Growth and Structural 
Change

TDR 2005 Trade and Development Report, 
2005: New Features of Global Interdependence. 

. 

TDR 2007 Trade and Development Report, 
2007: Regional Cooperation for Development. United 

TDR 2010 Trade and Development Report, 
2010: Employment, Globalization and Employment. 

. 

TDR 2013 Trade and Development Report, 
2013: Adjusting to the Changing Dynamics of the 
World Economy

TDR 2014 Trade and Development Report, 
2014: Global Governance and Policy Space for 
Development

Economic Report on Africa 2016: 
Greening Africa’s Industrialization

Governing the Market: Economic Theory and 
the Role of Government in East Asia Industrialization. 

Journal of 
Development Studies

Cambridge Journal of 
Economics

Global Value Chains in a Changing 
World



157

dans les chapitres précédents du 
Rapport
les capacités industrielles semble 

même temps la durabilité. 

échelle du 

’autres 

pour lancer et soutenir l’effort d’industrialisation de 

épargne et 
l

été le plus fort au point de créer 

aussi bien au cours de leur propre 

durant la période d’industrialisa

n’est ni spontané ni direct. Il peut s’affaiblir si les 
actionnaires et d’autres parties prenantes exercent 

Chapitre V

BÉNÉFICES, INVESTISSEMENTS 
ET CHANGEMENT STRUCTUREL

A. Introduction

Il est essentiel de disposer de 

structurelle ; elles peuvent 
créer un cercle vertueux 
menant d’une croissance 

les niveaux d’investissement.
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des pressions concurrentes sur l’affectation des res

situation est donc moins impu
table aux pressions démogra

l’apparition de certains facteurs 

plus étroitement la prise de décisions aux intérêts des 

une période de reprise pendant la plus grande partie 

L’emprunt ou l’émission d

productif et la croissance dans 

sons antérieures du Rapport
économie mondiale 
’autres ont continué 

TDR 2014

temporels plus rapprochés et par des mécanismes de 

donc doublement paradoxal : la hausse de la part 

Les investissements 
productifs semblent 
avoir été compromis 
par une préférence pour 
des horizons temporels 
plus rapprochés et par des 

inappropriés.
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Le présent chapitre examine les causes pos

tion des stratégies des entreprises depuis le début 

plus importantes du comportement des entreprises 

données concernant les entreprises au cours des 

la transformation structurelle. La section F contient 
les conclusions du chapitre.

fectuer rapidement leur transformation structurelle 

tions et le matériel industriels 

matérielles. Il est indispen

établissement 
d
TDR 1997 TDR 2008

 :

 :

futurs en puisant dans les béné

donné de l’

de ses successeurs de l’
épargne est 

nal : un principe fondamental de la théorie de l’écart 

se produisent entre les 

une source d’investissement 
et une conséquence de 
l’investissement.
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entre l’épargne et l
de l’
comblé par l’

épargne 

la capacité de production.

sons antérieures du Rapport TDRs 1996, 1997 et 
2008

soit autoalimentée apparaisse spontanément  il faut 

ex ante

capital. Il

être émancipé 

de l

adaptations locales. 

non distribués des entreprises ont représenté une 
importante source d’
l

intégration croissante de la production aux chaînes de 

couple s’affaiblit en raison de certaines tendances de 

biens d’

s’imposent alors :

distribués pour renforcer leurs bilans et on peut dire 
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Graphique 5.1

BÉNÉFICES, INVESTISSEMENTS ET DISTRIBUTION DE DIVIDENDES DES ENTREPRISES 
NON FINANCIÈRES DANS QUELQUES PAYS, 1960-2015

(En pourcentage du PIB)

Source : Calculs du Secrétariat de la CNUCED, d’après des statistiques nationales. 
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l
par le souci d’assainir les bilans 

sainir leur bilan.

s’être affaibli dans beaucoup de grands pays en 

internationale et le degré d
éco

émergence d

important pour la transformation structurelle d’éta
blir un couple bénéfices
il est utile d’étudier l’

 les possibilités 
de générer des bénéfices pour l’autofinancement 

n’existent pas encore. L’absence 
initiale d’une relation dynamique

. 

Graphique 5.2

BÉNÉFICES ET INVESTISSEMENTS 
DES ENTREPRISES (SECTEUR 

DE LA CONSTRUCTION EXCLU), 1980-2015
(En pourcentage du PIB)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après des 
données de Oxford Economics et la base de données 
de l’OCDE National Accounts.

Note :

États-Unis.  

14
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Corporate profits

Investment, excl. construction

et les investissements 
s’affaiblit depuis les années 
1980, tout particulièrement 
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Tableau 5.1

SOURCES DE FINANCEMENT DES INVESTISSEMENTS PAR LES ENTREPRISES 
ET OBSTACLES À L’ACCÈS DES ENTREPRISES AU FINANCEMENT EXTERNE, 

PAR TAILLE D’ENTREPRISES ET POUR QUELQUES GROUPES DE PAYS, 2008-2015

dans l’investissement total Pourcentage des 
entreprises ayant 

les principaux 
obstacles 

Nombre 
de pays

Nombre 
d’entreprises

Interne

Fonds 
propres 

ou ventes 
d’actions Banques

Crédit-
fournisseur

Autres 
sources

Valeurs moyennes (en pourcentage)

Pays développés, membres de 
l’OCDE
Ensemble des entreprises 13 5 948 65,5 2,9 18,9 3,6 9,1 11,6
Grandes entreprises 13  877 62,9 3,5 20,5 4,7 8,4 9,1

13 1 550 61,6 3,4 21,0 3,9 10,1 12,3
Petites entreprises 13 3 521 67,3 2,7 17,8 3,3 8,9 12,1

Pays développés, non membres de l’OCDE
Ensemble des entreprises 5 1 710 71,8 5,1 14,2 4,3 4,6 21,2
Grandes entreprises 5  201 76,1 3,4 12,9 5,1 2,5 20,8

5  485 69,6 4,7 16,7 5,0 4,0 18,4
Petites entreprises 5 1 024 73,3 5,3 12,7 3,9 4,8 22,2

Pays en transition
Ensemble des entreprises 17 9 994 74,1 6,4 12,0 3,9 3,6 17,7
Grandes entreprises 17 1 211 72,5 4,2 16,8 4,3 2,2 20,1

17 3 404 76,5 4,6 13,4 2,8 2,7 18,0
Petites entreprises 17 5 379 73,6 7,3 10,8 4,3 4,0 17,0

Afrique
Ensemble des entreprises 49 23 228 76,7 3,7 10,0 4,2 5,4 39,9
Grandes entreprises 49 2 902 72,4 3,3 15,5 5,0 3,8 28,5

49 6 958 75,0 4,0 11,0 4,9 5,1 36,4
Petites entreprises 49 13 368 79,4 3,6 8,1 3,5 5,4 41,9

Amérique latine et Caraïbes
Ensemble des entreprises 31 14 433 63,5 4,3 20,2 7,3 4,7 30,4
Grandes entreprises 31 3 601 63,0 3,8 23,4 7,0 2,8 20,6

31 5 332 62,3 4,2 20,8 8,4 4,3 29,0
Petites entreprises 31 5 500 64,2 5,0 18,4 6,8 5,6 31,7

Asie de l’Est
Ensemble des entreprises 3 3 593 76,4 4,2 12,0 2,5 4,9 15,6
Grandes entreprises 3 1 140 82,8 5,0 11,6 0,2 0,4 4,6

3 1 311 74,2 4,2 14,5 1,7 5,4 18,6
Petites entreprises 3 1 142 76,8 4,0 9,2 4,0 6,0 14,0

Asie du Sud-Est
Ensemble des entreprises 9 7 270 71,7 4,0 16,3 2,7 5,3 16,1
Grandes entreprises 9 2 224 68,7 6,8 16,7 3,5 4,3 12,1

9 2 753 67,1 4,2 19,6 4,3 4,8 20,1
Petites entreprises 9 2 293 73,0 4,0 14,4 2,2 6,4 16,2

Asie du Sud
Ensemble des entreprises 6 13 061 72,1 6,5 16,6 1,2 3,6 23,0
Grandes entreprises 6 3 121 69,3 3,6 23,9 1,2 2,0 20,8

6 5 428 62,9 8,1 24,7 1,1 3,2 18,1
Petites entreprises 6 4 512 76,8 4,9 12,8 1,3 4,2 26,0

Asie occidentale
Ensemble des entreprises 6 4 371 73,8 2,9 15,4 3,9 4,0 38,9
Grandes entreprises 6  681 78,2 1,4 15,6 2,7 2,1 35,2

6 1 399 72,7 2,4 17,7 3,1 4,1 34,5
Petites entreprises 6 2 291 74,9 3,1 14,5 3,8 3,7 41,3

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après Banque mondiale, base de données Enterprise Survey.
Note :
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donc essentielle pour établir un couple
soutenu.

capacité de combiner les sources internes et externes 

se renforce. L’augmentation 

d’un rapport étroit entre le taux 
de croissance de la production 

 c’est 
TDR 

1997

Il n’existe a priori aucune raison de supposer 

ce lien atteindra un palier :

les capacités institutionnelles et d’action sont mises 

seront plus ponctuelles.

défaillances du marché causées par l’asymétrie de 

rience de la puissance écono

des actionnaires. Il est important 

n’est pas simplement le produit 
d’une économie postindustrielle 

fonctionnement des économies nationales et de l’éco

par rapport au reste de l’

le processus de prise de décisions et dans la propriété 
’

entreprises ont compromis leurs chances d’établir un 

industrielles et le changement structurel. 

peut apparaître spontanément ;
il nécessite des innovations 
institutionnelles et une politique 
d’intervention volontariste.
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C. Les stratégies des entreprises : 

L’économie mondiale s’est profondément trans

échange de 
biens tangibles dont la rentabilité s’étend sur le plus 

de mobiliser des capitaux pour de grands projets 

l
l’entreprise

facteurs :

principal

l’

and O

 Froud et al

émergence de trois 
 la fragmentation des processus 
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changement de comportement des entreprises en 

notamment de l’amélioration 
des transports et de la logis

des échanges commerciaux 

possible la fragmentation de 

distinctes. Les grandes socié
tés ont construit des réseaux 

intragroupes réparties entre 
plusieurs emplacements et des 

étranger 
et al économie mondiale a ainsi 

été de plus en plus structurée autour de chaînes de 

TDR 2002 ; et chap. IV 
du Rapport

changements apportés par la 
mondialisation croissante des 

sur le plan de la concurrence. 
L’élargissement des marchés a 

les employeurs ont eu de plus en 

pas le seul. Un grand nombre de sociétés ont cédé des 

et al

donc principalement destinée 

.

institutionnels et des profession
nels de la gestion d’actifs sur les 

des entreprises

naires dominants dans plus de 

entreprises multinationales sont 

Les gestionnaires des socié

tionnaires d’actifs et d’autres 

racheter des actions

hauts dirigeants de l’entreprise. Les gestionnaires 

Depuis les années 1970 et 
plus particulièrement au cours 

 dernières années, 
les investisseurs institutionnels 

leur participation au capital 
social des entreprises cotées 
en bourse.

et de l’investissement a 
coïncidé avec les nouvelles 

des entreprises qui lient 
plus étroitement la prise de 
décisions aux intérêts des 
actionnaires, au détriment 
de ceux d’autres parties 
prenantes.
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globale

sur la protection des intérêts des actionnaires. Les 

ment les plans de rémunération 

certain nombre d’entreprises 

dans des endroits différents permettrait de se focaliser 

des stratégies améliorerait les résultats des entreprises 

institutionnels et les professionnels de la gestion 

dans le processus de prise de décisions des entre
prises a été perçu comme un élément permettant de 

Une idée répandue parmi les partisans de tels 

et al

les marchés mondiaux de capi

de production autour de chaînes 

 au 

les sociétés utilisent de plus 

distribuer des dividendes et 
racheter des actions.
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dissuadent sans doute les gestionnaires d’entre
prendre des projets dont la rentabilité s’inscrit dans 

entreprises et les effets négatifs sur la formation 

.

primauté actionnariale et la focalisation concomi

sont pour beaucoup dans la détérioration de la 

et sous forme d’options d’achat d’actions et de 

être plus 

ont été les principales instigatrices d’une course au 

l’augmentation de différentes formes d’emplois 

 Froud et al

entretenir des infrastructures appropriées s’en est 

’érosion des bases d

raison des incertitudes de plus en plus présentes dans 

pour faciliter la transformation industrielle et struc
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. Pour 

détaillées recueillies dans des 
.

est restée principalement concentrée dans le secteur 

D. L’investissement des entreprises 
dans les pays en développement

TDR 
2003
minimum nécessaire pour une 

ment dans le PIB sont extrême
ment instables dans les grands 

’abandon des 
stratégies antérieures d’industrialisation menées par 

L’investissement a suivi 
des trajectoires très 
différentes selon les
en développement, alors 

dans le revenu national s’est 
accrue dans presque toutes 

des années 1990.
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Graphique 5.3

L’INVESTISSEMENT DANS QUELQUES PAYS ET GROUPES DE PAYS, 1970-2014
(En pourcentage du PIB)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après UNCTADstat.
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public dans des projets concernant les infrastructures 

industries d’exploitation des ressources naturelles 

TDR
2012 et TDR 2014

1. Des conditions macroéconomiques 

la taille des actifs des sociétés d’assurance et des 
fonds communs de placement et la capitalisation 

rendu possible la présence d’acteurs étrangers sur 

TDR 2015 ;

Rapport

Graphique 5.4

EXCÉDENT BRUT D’EXPLOITATION, 
PAR RÉGIONS ET SOUS-RÉGION, 1980-2015

(En pourcentage du PIB)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après la base de 
données National Accounts de la DSNU ; les estimations 
du Rapport mondial sur les salaires de l’OIT ; la base 
de données National Accounts de l’OCDE ; la base de 
données AMECO de la Commission européenne ; des 
données de la Commission économique pour l’Afrique ; 
et des données de la Commission économique pour 
l’Amérique latine et les Caraïbes.
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Tableau 5.2

TAILLE DU SYSTÈME FINANCIER DE QUELQUES PAYS SELON CERTAINS INDICATEURS
(En pourcentage du PIB)

Crédit intérieur 
fourni par le Capitalisation 

Actions 
échangées 

(valeur totale) 

Actifs 
des sociétés 
d’assurance 

Actifs des fonds 
communs 

de placement

(Valeurs moyennes) (Fin de l’année)

1996-
2000

2011-
2014

1989-
1992

2011-
2014

1992-
1995

2011-
2014 2000 2013 2000 2013

Afrique
5,0 15,6 .. .. .. .. 6,5 1,6 .. ..

82,7 79,7 5,0 21,7 .. 6,6 4,1 2,8 1,1 4,6
Maroc 70,5 111,4 3,6 52,7 3,5 2,9 16,1 18,7 9,0 26,4

14,6 21,7 4,4 12,1 0,2 1,1 1,2 1,7 .. ..
Afrique du Sud 140,8 180,0 108,4 235,5 7,8 66,8 38,5 62,1 12,7 40,7

Asie en 
développement
Chine 108,6 155,0 2,4 47,2 10,6 86,3 7,4 12,2 12,4 5,1

145,5 216,8 118,7 1 055,7 85,9 486,6 11,6 53,8 181,4 470,6
Inde 59,3 41,1 12,5 65,3 1,7 33,3 12,1 17,9 2,9 5,6
Indonésie 46,6 76,2 4,5 44,0 6,5 10,7 2,2 3,7 .. ..
Malaisie 151,3 133,3 105,3 142,9 34,1 42,3 17,4 21,2 12,1 34,0
Philippines 65,4 52,6 20,4 84,3 16,4 14,4 5,6 7,8 0,1 1,7
République de Corée 60,5 156,8 34,4 90,0 45,4 120,8 30,2 58,2 19,7 21,9

75,4 105,1 94,3 243,0 91,8 86,8 27,9 43,7 .. ..
Thaïlande 156,6 158,1 31,5 90,3 55,4 69,5 8,4 20,2 1,2 3,7
Viet Nam 25,0 109,3 .. 21,4 .. 7,8 3,4 3,8 .. ..

Amérique latine
32,2 30,6 5,4 8,3 21,0 0,4 2,6 3,1 2,6 2,3

Brésil 64,1 100,5 3,6 43,3 9,6 30,5 3,4 10,4 25,2 49,7
Chili 65,5 114,6 44,6 103,0 8,8 15,8 15,7 20,2 6,1 13,8
Colombie 38,8 68,9 5,3 55,8 2,0 6,6 2,6 6,0 0,2 0,1
Mexique 31,7 47,9 17,4 39,5 11,3 10,4 2,8 5,8 3,4 10,1
Pérou 23,1 21,1 2,6 45,1 6,4 2,2 2,1 5,2 2,6 3,0
Venezuela 
  (Rép. Bol. du)

17,6 48,0 11,0 .. 1,6 .. 1,6 3,1 .. ..

Autres
Fédération de Russie 32,1 45,9 .. 35,0 .. 10,0 2,7 1,7 0,1 0,2
Turquie 34,2 79,6 6,6 29,2 22,4 45,9 1,6 3,6 1,2 1,7

Pays développés
France 98,4 146,4 27,4 69,3 12,0 40,3 70,1 105,3 54,4 56,0

133,7 149,2 18,2 42,5 23,9 33,9 50,5 62,7 40,7 52,8
Japon 293,0 356,6 103,1 75,6 20,0 114,5 42,7 87,8 9,1 15,8

116,7 186,0 58,7 111,0 37,3 70,3 99,5 94,2 24,1 46,9
États-Unis 186,5 238,6 83,5 127,7 51,5 211,0 38,8 43,6 61,3 91,1

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après la base de données de la Banque mondiale sur les Indicateurs du développement 
dans le monde.
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de capitaux par les entreprises 

taux de change et des pressions 
inflationnistes dans les pays 

TDR 2014 :

intérieur. 

se sont également lancées dans 

de faire baisser les rendements 

emprunteurs.

de programmes d’achat d’actifs 
ont multiplié plusieurs fois les 

Une part considérable de ces fonds peu coû

et al.

et al.

octroyé par le biais des prêts 
bancaires et des obligations a 

milliards de dollars auraient 
alimenté l’expansion des crédits 

par les mesures d’assouplissement monétaire ont 
alimenté les bilans de ces économies par le biais de 

les obligations émises par les entreprises dans les 
économies de marché émergentes.

emprunter des fonds addition

taux d’intérêts ou d’opérations 
d’arbitrage sur les marchés de 

pressions sur les taux de change 
nominaux dans les pays émer

capitaux ne sont pas des 

du développement.

L’affaiblissement de 

résultant des bas niveaux 
des investissements 
des entreprises et de la 
détérioration de la répartition 
des revenus nuit aux 

développement et compromet 
leurs perspectives en matière 
d’investissement.
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les marchés intérieurs et la création de bulles d’actifs. 

par les mesures d’assouplissement monétaire sont 

et al

mesures d’assouplissement monétaire et par les 

et al
projets productifs et un grand nombre d’entre elles se 

l’étranger pour s

’affaiblissement de la demande glo

entreprises et de la détérioration de la répartition des 

Graphique 5.5

RATIOS DU SERVICE DE LA DETTE 
POUR LE SECTEUR PRIVÉ NON FINANCIER 

DES PAYS EN DÉVELOPPEMENT 
ET DES PAYS DÉVELOPPÉS, 2007-2015

(Indices, T4 2007 = 100)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après Banque 

du service de la dette..
Note :

du Sud, Brésil, Chine, Fédération de Russie, Inde, In-
donésie, Malaisie, Mexique, Thaïlande et Turquie). 
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le chapitre
composante importante de la demande globale et 

Sectoral Transactions 
and Balance Sheets

TDR 2011

contraintes budgétaires crois

Face aux pressions concurrentes 
s’exerçant sur les ressources 

difficile pour bon nombre de 

les crises de la dette commencées au début des années 

d’adopter des mesures d’austérité budgétaire et par 

élargissement de leur marge 
d

l’ ’

des stratégies des entreprises.

2. Tendances microéconomiques :

des pays en développement 
a-t-elle commencé ?

Les données des bilans d’entreprises non 

croissante des stratégies des 
entreprises dans les pays en 

de ce ratio.

riches et le degré de concentration de la propriété 

L’accumulation d’actifs 

conclure que ce n’est pas 
nécessairement le manque 
de ressources qui freine 
l’investissement, mais plutôt 
les possibilités limitées 
d’effectuer des investissements 
réels qui soient rentables.
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Tableau 5.3

QUELQUES INDICATEURS FINANCIERS DES INVESTISSEMENTS 
DES ENTREPRISES NON FINANCIÈRES, 1995-2014

(Valeur moyenne sur chaque période ; pourcentages)

(Ratio global)
Investissements/stock de capital

(Valeurs médianes)

1995-2002 2003-2008 2009-2014 1995-2002 2003-2008 2009-2014

121,2 91,9 104,9 11,9 9,2 17,5
Brésil 178,2 104,3 79,8 14,1 19,1 18,0
Chili 107,2 109,5 92,7 11,3 9,6 9,1
Chine 131,1 164,9 105,7 14,2 16,3 16,4
Inde 122,0 127,5 114,3 20,7 25,7 19,4
Indonésie 109,8 89,4 81,0 16,2 10,7 15,6
Malaisie 88,8 72,3 55,3 11,2 7,8 8,2
Mexique 98,2 92,4 89,2 10,3 10,5 11,4
République de Corée 287,8 103,6 106,8 14,3 11,2 10,6
Fédération de Russie 217,7 134,0 83,2 26,8 10,4 10,6
Afrique du Sud 83,3 73,4 65,8 23,5 29,9 19,6
Thaïlande 84,6 71,5 58,9 10,5 13,0 13,3
Turquie 138,9 73,1 69,1 54,1 13,3 14,0

(Valeurs médianes)a
Rendement des fonds propres

(Valeurs médianes)

1995-2002 2003-2008 2009-2014 1995-2002 2003-2008 2009-2014

40,1 19,1 45,8 4,6 6,8 10,1
Brésil 49,2 48,7 45,8 4,6 11,9 9,6
Chili 52,8 59,2 51,4 8,8 8,5 8,3
Chine 32,4 33,3 40,1 6,5 6,8 8,2
Inde 28,9 28,7 24,3 14,7 18,5 11,0
Indonésie 25,9 31,4 33,0 6,1 6,7 10,4
Malaisie 23,8 23,8 19,7 7,1 6,6 6,8
Mexique 28,6 36,8 35,4 10,4 10,9 9,1
République de Corée 22,2 28,2 26,8 4,3 7,1 5,9
Fédération de Russie 9,0 26,9 94,0 6,9 5,8 6,8
Afrique du Sud 33,8 41,4 44,2 14,2 20,2 11,9
Thaïlande 38,7 53,6 54,5 4,8 11,6 10,8
Turquie 45,9 36,0 54,7 20,1 7,8 6,0

(Ratio global) (Ratio global)

1995-2002 2003-2008 2009-2014 1995-2002 2003-2008 2009-2014

3,9 7,1 8,6 11,7 26,2 37,9
Brésil 7,1 11,1 11,4 27,9 37,6 35,8
Chili 4,0 5,9 6,5 12,0 19,0 22,7
Chine 12,9 11,6 12,2 41,9 41,8 38,9
Inde 4,6 8,7 10,5 13,5 31,0 30,1
Indonésie 10,7 11,1 12,3 21,1 29,1 38,9
Malaisie 6,9 10,9 11,2 15,3 36,6 37,7
Mexique 10,9 13,0 15,0 32,4 42,6 51,6
République de Corée 7,9 9,4 10,3 29,6 34,0 33,2
Fédération de Russie 9,5 12,6 21,0 26,8 45,6 116,0
Afrique du Sud 10,4 10,0 9,5 65,3 47,6 42,2
Thaïlande 7,0 9,0 9,7 13,1 24,6 29,3
Turquie 18,6 13,3 14,6 73,5 53,2 46,5

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après Thomson Reuters, base de données Worldscope.
Note : Stock de capital = biens, usines et équipements ; investissements = dépenses en biens d’équipement (additions aux actifs 

a
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être dominées 
par les intérêts d

certains cas plus rapidement 

des grandes entreprises ne sont 
pas nécessairement limités par 

d’incitation ne sont pas appro
priées et ne les encouragent pas 

éco

plus grand choix d

taux d’intérêt sur les marchés étrangers et sur leur 

et al.

de marché émergentes s’étaient largement engagées 
dans des opérations de portage pendant la période 

marché émergentes. Les entreprises effectuent des 

brutal du taux de change.

ment est l’augmentation considérable de la dette des 

dans les grandes économies de marché émergentes est 

lysés dans le présent chapitre a 

Le ratio de la dette des 
entreprises au PIB s’est égale
ment accru dans bon nombre 

La hausse de l’endettement 
des entreprises dans les 
économies de marché 

années 2000 s’explique par 
l’arrivée massive et soudaine 
de liquidités sur les marchés 
internationaux, plutôt que 
par une amélioration de la 
rentabilité.
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et al

ne représentent pas une protection naturelle contre ces 

Tableau 5.4

ENTREPRISES NON FINANCIÈRES : 
INDICATEURS DE LA DETTE ET RATIOS D’ENDETTEMENT, 1995-2014

(Ratio global ; valeur moyenne sur chaque période ; et pourcentage)

Dettes/ventes totales

1995-
2002

2003-
2009

2010-
2014 2014

1995-
2002

2003-
2009

2010-
2014 2014

71,8 46,2 27,7 28,8 48,5 43,8 41,5 41,0
Brésil 53,5 47,4 59,1 66,8 45,3 67,0 76,5 82,5
Chili 95,0 54,2 57,4 61,4 52,1 53,6 71,8 73,5
Chine 64,6 37,2 39,8 44,6 59,0 53,7 75,4 81,1
Inde 46,4 34,9 48,6 51,3 71,4 67,0 87,2 94,5
Indonésie 111,2 50,5 40,8 44,8 105,6 76,7 73,7 78,6
Malaisie 81,6 59,2 54,8 60,5 77,3 69,2 69,5 71,9
Mexique 47,0 39,9 46,5 55,7 45,8 56,9 78,4 86,5
République de Corée 50,5 30,8 30,8 32,1 104,2 71,5 78,3 76,8
Fédération de Russie 111,0 77,7 58,6 53,6 4,0 30,0 17,2 12,4
Afrique du Sud 14,8 20,7 25,4 29,3 42,0 46,0 48,1 52,9
Thaïlande 103,9 38,2 32,5 35,3 119,1 75,5 78,1 83,9
Turquie 22,9 27,7 36,6 33,1 80,9 83,4 106,6 86,9

Dettes/fonds propres Charges d’intérêts/ventes totales

1995-
2002

2003-
2009

2010-
2014 2014

1995-
2002

2003-
2009

2010-
2014 2014

66,1 54,0 57,5 64,6 7,8 4,2 3,3 4,7
Brésil 57,5 74,6 75,5 96,9 9,3 5,8 4,2 4,5
Chili 96,7 75,9 87,2 86,6 7,2 3,9 3,1 4,1
Chine 66,2 66,9 92,9 98,5 4,3 1,7 1,8 2,5
Inde 83,6 72,5 97,9 109,9 4,6 2,4 3,1 3,5
Indonésie 235,5 107,9 75,4 81,1 11,8 3,3 2,9 3,1
Malaisie 89,3 71,6 62,0 63,2 5,1 3,2 2,6 2,6
Mexique 56,5 68,3 80,7 97,7 6,5 3,5 3,1 3,3
République de Corée 219,8 92,7 76,7 71,9 4,7 1,5 1,3 1,2
Fédération de Russie 150,6 95,4 53,5 44,9 5,1 2,8 2,0 1,8
Afrique du Sud 35,1 45,0 47,1 49,8 1,8 2,1 2,1 2,3
Thaïlande 222,5 85,4 75,8 76,0 8,2 1,9 1,4 1,5
Turquie 72,4 64,1 79,8 68,2 6,0 2,1 1,8 2,0

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après Thomson Reuters, base de données Worldscope.
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Encadré 5.1

TENDANCE À LA HAUSSE DE LA DETTE DES ENTREPRISES NON FINANCIÈRES CHINOISES

TDR 2015

et al.

et al. a

et al

Les dettes non remboursées des entreprises sont en hausse ces derniers temps et pendant le premier 
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Encadré 5.1 (suite)

et al.

a

la dette et sont généralement considérés comme des 

3. Transformation structurelle 
 :

tendances sectorielles 

un aspect fondamental de la transformation structu
relle et de l’industrialisation de rattrapage dans les 
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être fortement 

mais l’
’

l

’ensemble des entreprises 

pendant cette période

Graphique 5.6

L’INVESTISSEMENT EN POURCENTAGE DU STOCK DE CAPITAL DES ENTREPRISES NON FINANCIÈRES 
ET DES ENTREPRISES MANUFACTURIÈRES AU BRÉSIL ET EN AFRIQUE DU SUD, 2000-2014

(En pourcentage)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après Thomson Reuters, base de données Worldscope. 
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Il est également important de déterminer si 

concomitante de l’endettement des entreprises dans 

le sillage des programmes d’assouplissement moné

alimenter la fuite des capitaux. 

: pétrole et 

’est aussi dans ces sec

Graphique 5.7

CONTRIBUTION SECTORIELLE À L’AUGMENTATION DE LA VALEUR NOMINALE 
DE LA DETTE TOTALE ET DU STOCK DE CAPITAL ENTRE 2010 ET 2014

(En pourcentage)

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après Thomson Reuters, base de données Worldscope.
Note :

de Russie, Inde, Indonésie, Malaisie, Mexique, République de Corée, Thaïlande et Turquie. La valeur nominale est libellée 
en dollars.
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rapide de la dette a été enre
gistrée dans les secteurs de la 

électricité et 

par l’endettement n’a pas été 

tiellement concentrés dans les 

liés aux ressources naturelles. 

d’assouplissement quantitatif 

renforcent pas les capacités 
de production

E. Comment relancer l’investissement 
dans les pays en développement

pement s’accompagnent généralement d’une 

d’accélérer un processus de transformation struc

agir sur plusieurs fronts.

1. Comment remédier à l’instabilité 

du secteur des entreprises 

monétaire en particulier.
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une accumulation durable de 

la hausse des prix des actifs et 

alternance de forte expansion et 
de récession.

La coordination interna

indispensable pour créer dans le 
monde des conditions macroé

mesures nationales et régionales pour atténuer les 
effets de l’instabilité mondiale sur leurs économies. 
L’une des mesures préconisées il y a longtemps 

Rapport est 
l’encadrement des comptes de capitaux pour réduire 
les entrées de capitaux spéculatifs et protéger les 

ou non distribués et de déductions spéciales pour 

TDR 2008 :

établissent 
généralement pas un lien direct et fort entre les 

des exonérations fiscales 

l
en échange la moindre condition 

être 
lieu d

leur recours excessif aux financements de gros 

trop limiter la transformation des échéances et les 
TDR 

2015

Les mesures en faveur de 
l’investissement, telles que 
le traitement préférentiel 
des revenus non distribués, 
pourraient inciter les 

distribuer.
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être dans 
l

TDR 2015

ront pas l’

TDR 
2015

réglementations des marchés 

tations concernant les grands 

et les gestionnaires d’actifs. 

de réglementation pourraient 

donnée de leurs actions sur les marchés primaires 

pourraient être tenus de garder une proportion 
de leur actif total pendant une période minimum 

établissement de synergies entre bénéfices 

décennies.

2. Établissement d’un couple 

dans le contexte du développement 
de rattrapage

terme de transformation structurelle de ces pays 

tant de renforcer le couple béné

sifs ont pris des mesures pour agir aussi bien sur la 

prix compétitifs rendus possibles par un encadrement 
centralisé des taux d’intérêt et des taux de change réels 

suf

effets destructeurs et en soutenant la modernisation 

d’adopter une 

et des politiques de crédit 

terme d’activités productives 
prioritaires.
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Encadré 5.2

CRÉATION D’UN SYSTÈME FINANCIER AXÉ SUR LE DÉVELOPPEMENT : 
RÔLE DE LA BANQUE CENTRALE DE LA RÉPUBLIQUE DE CORÉE

TDR 2013

’un 

: l’intégration des 

compte de capital et de l’émergence des chaînes 
de production internationales  est beaucoup plus 

son industrialisation de rattrapage.
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l

mieux adaptés pour encourager le renforcement des 
compétences. 

L’
pour fournir aux entrepreneurs des financement 
externes et un soutien pendant les longues périodes 
d’apprentissage et de gestation. Il peut notamment 

aux entreprises des secteurs capables de contribuer 
écono

pour principal objectif une croissance rapide de la 

relations entre l’

’apprentissage 

Le message central adressé aux décideurs est 

’est possible d’accroître 

occupent la plus grande place dans les stratégies de 

d’origine bancaire restent la principale source de 

TDRs 2008, 2013
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concernant les rendements attendus et par l’asymétrie 

surcharger les bilans publics 

cas d’effondrement financier 

sont présentées pour faire face 

pour l’ensemble du processus de transformation 

et moyennes entreprises et les entreprises naissantes.

structuré différemment en raison de la plus grande 

 généralement 

’une éco

remboursement ou de résultat 

accorder des prêts.

pement
les goulets d’
besoins futurs découlant d

.

3. Comment lutter contre l’évasion 

la fuite des capitaux

L’
important dans la baisse de 
l’investissement public. L’une 
de ses causes principales est 

les particuliers fortunés ont de 
plus en plus la possibilité de 



189

loppement. L’une des causes importantes de cette 

l’érosion de la capacité de l’

particuliers fortunés ont de plus en plus la possibilité 

du tout .

’émergence de toute 

sur une base consolidée sur 
. 

appelés facilitateurs  dans 

ou d’en payer moins dans le pays d’origine de ces 
et al .

importants est la manipulation des prix de transfert. 

.

’
mais les estimations publiées depuis plusieurs années 

récemment pour lutter contre les pertes fiscales 
internationales. La plupart d’entre elles ont été 

TDR 2014

érosion de la 
base d’imposition et transfert 

un pourcentage important de 
 :

large de la mobilisation des ressources intérieures. 

plus importants pour ces pays comprennent : les 

affiliées au titre d’intérêts

recettes 

des ressources intérieures. 
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le biais de restructurations  et le recours par les 

ont donné des résultats concrets dans les pays en 
 : au 

gramme de formation poussé sur les prix de transfert

l’

F. Conclusions

Le changement structurel et l’augmentation 
des taux d’accumulation de capital sont impossibles 

L’établissement d

était 
’industrialisation. 

établissement d’un tel 

des capitaux entre les différents secteurs et pourrait 

aux ménages. 

des entreprises et le renforcement du principe de 

nistes en causant un ralentissement de la demande 

’allocation 
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 terme.

plus grande maîtrise de cette tendance extrême au 

ces sociétés. Le présent chapitre a exploré plusieurs 

de propriété des entreprises est moins complexe dans 

L’établissement d

 il s’agit notamment de créer ou 

’international. À cet 

également des réformes beaucoup plus approfondies 
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Notes

Enterprise Survey,

externe est en général plus courant dans les grandes 

limité au crédit bancaire est une contrainte particu

société cible y est opposée.

soit un 

donc perçues non pas comme des organisations 

contractuels entre des propriétaires de ressources 
et comme des portefeuilles d’actifs ayant des taux 

négociés en bourse pour assurer le maximum de 

tion d’une société en empruntant les ressources 

puiser dans ses fonds propres.

des ressources utilisées pour ces rachats aurait pu 

ont préféré s’endetter pour effectuer des rachats 

et un ralentissement de l’accumulation de capital 
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L’analyse est basée sur des données extraites des 

figurant dans la base de données Worldscope de 

ont été estimées pour ces trois pays en utilisant des 
données concernant les entreprises et ont montré 

Parmi les explications possibles des opérations de 

et al.

Le taux d’appréciation nominale cumulée du réal 

rendre la structure de production d’un pays moins 

tries existantes non seulement pour faciliter une 

 L’ failles de 

TDR 2014

but étant d’établir la structure d’imposition la plus 
et al

 L’
cadre des transferts d

réorganisations d’entreprises  l’entreprise locale se 
retirer

 et distributeur limité
 : retrait

au

’être générées 
par l distributeur limité

de ces

des bénéfices des entreprises multinationales 
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mer la structure de leurs économies pour s’assurer 

connu une désindustrialisation précoce.

pour démarrer et maintenir une période de croissance 

mettre au point les mesures d’incitation et les disci

l’

sein de l’

contexte caractérisé par des marchés de plus en plus 
concurrentiels et une demande mondiale affaiblie. 

principalement par des entreprises multinationales 

la

accrue aux chocs extérieurs.

Chapitre VI

RETOUR À LA POLITIQUE INDUSTRIELLE

A. Introduction
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pement. Il faut donc repenser les approches et les 

écideurs de plusieurs de 
ces pays et al

Beaucoup de choses ont été écrites au sujet de 

de 
. Il porte 

établissement de 

l

B. Une réévaluation du champ de la politique industrielle

1. La longue histoire de la transformation 
structurelle sous l’égide de l’État

conçues pour orienter la struc

plois mieux rémunérés et dotés 
d’un meilleur potentiel techno

la 

historiens de l’économie documentent l’émergence 

e et XXe

rattraper les 
’étaient industrialisés 

. La plus grande 

industrielle s’est concentré sur 
les expériences de la période 

et al

transformation qui l’a mené 
de la pauvreté du monde rural 

sans appliquer des politiques 
industrielles …
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.

d’adaptation

 de l’uti
et 

al.  :

s’essayer au ciblage de certains secteurs et produits 

plesse et l’expérimentation ont toute leur importance 

l’un ou l’autre

combiner différents objectifs et 
instruments fait partie intégrante 
de l’
L

:

structurelle.

d’apprentissage s’étendant sur des périodes plus ou 
moins longues et suscitant une opposition plus ou 

aujourd’hui considérées comme étant des conditions 

réussi sont la conséquence ou la cause

 elles 
ne naissent pas spontanément des modes d’organisa

ces institutions prennent des formes différentes selon 

2. Tirer des enseignements des succès 
et des échecs

était jugé essentiel pour surmon

pendants. La priorité était d’at

en particulier en remplaçant 
des biens de consommation 

similaires de fabrication locale. 

précédents du Rapport

s’est accélérée dans la plus grande partie du monde 

de l

... ces politiques se 
sont caractérisées par 

de se doter d’institutions, de 
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franchies les étapes les plus faciles de l’industriali

étranger. Les 

été ceux de l

a été un ingrédient essentiel dans le dosage des poli

exportations .

trielle serait l’illustration parfaite des distorsions du 

trielle dans son Rapport sur le 
développement dans le monde

structurel

 les 

une distinction a été faite entre 
les mécanismes concurrents 
d’allocation des ressources :

 étant 

l’

stimuler la 

.

reproduit certains aspects importants de l’expérience 

TDR 2014

maigres résultats des poli

montrent les chapitres II et III 
du Rapport

les économies progressent sous 

sont forcément porteuses de 

duction a rendu encore plus nécessaire le soutien 

dans beaucoup de pays il y a une participation de 
facto de l’ ’

’augmentation des incertitudes et des 

de plus en plus instable d’aujourd’hui. Pour les pays 

La politique industrielle est 
de retour dans le débat 
international sur les politiques 

mondialisation et la division 
internationale du travail, une 
politique publique s’impose 
plus que jamais pour soutenir 
les entreprises privées.
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production mondiales placées 

plus strict et sont confrontés 

leur autonomie décisionnelle. 

être ambitieux mais pas irréa

tages comparatifs. Il peut être judicieux d’agir par 
 mais il sera néces

sances . À
est l’

les aides fournies par l’
centrale n

bien 

 :

La question centrale n’est 
plus de savoir s’il faut ou non 
une politique industrielle, mais 
plutôt quelle est la meilleure 
manière d’appliquer cette 
politique.

C. Des relations à géométrie variable 
entre l’État et les entreprises 

Il ressort d’une comparaison de plusieurs 
exemples de transformations structurelles réussies 

établissent entre l’
entreprises des relations d

éléments en apparence 
contradictoires :

 :

structure des entreprises et les processus mettant en 

être s’intéresser tout 

Il s’agit notamment des institutions et des processus 

1. Les institutions de l’État 
développementiste 
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d’

ment ou en respectant d’autres conditions. Parmi ces 

choix et l’élimination des failles institutionnelles 
’empêcher une transformation structu

économie et une certaine 

international. 

concurrence sur les marchés et 

ment mis l’accent sur l’impor

l’éducation et le renforcement 
’est pas 

au dictat du monde des entreprises
l’

 en fonction d’une certaine 

était 

 nationale partagée permettant d’atténuer 

 il existait des relations professionnelles 
solides et des contacts étroits entre les dirigeants des 

nement et une interaction régu

chef d’augmenter les ressources 

L’accumulation de capital sous l’égide de l’
a pris différentes formes : des transferts de terre 

loppementistes ne se sont pas simplement contentés 

Pour que la transformation 
structurelle réussisse, il faut 
une fonction publique capable 

avec le monde de l’entreprise, 
mais indépendante.
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déplacer les ressources des secteurs traditionnels en 

également agir délibérément 

industries jugées importantes 

comme leurs prédécesseurs au 
XIXe et au XXe

pleinement utilisé les impul

économie internationale guidée 
.

établissement 
de mécanismes de liaison et de rétroaction capables 
d

.

Basée sur une série d’

l

 : une autonomie 

publics sont imbus des besoins des entreprises et 
des parties prenantes du secteur industriel tout en 

 des plans 
acceptés par tout un pays et capables de résister 

 et des orga
nismes pilotes

mais aussi les capacités de l’

industrielles indépendantes. 
’absence de paix 

d’autres régions. Une solution suggérée pour aller de 

et al.

2. Les relations entre le gouvernement 
et les entreprises 

 n

les groupes d’entreprises faisant pression pour faire 

Les conseils entreprises-

jouer un rôle essentiel pour 

coordonner les attentes et 
faciliter la mise en œuvre des 
politiques.
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 : la 
échanger 

’établir une relation 

et d’associations professionnelles disposant de 

industries de pointe.

’

transformationnels. Les entreprises se sont montrées 

certaines entreprises des bienfaits potentiels de la 

tions salariales ou aux compressions des dépenses 

dont le but était d’encourager les consultations et la 
.

associations profession-
nelles ou sectorielles

en bonne partie de la capacité de ces associations 

cas plus actuels il a fallu parfois les créer en par

3. Mesures de soutien, résultats 
et discipline 

À l’
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Encadré 6.1

POLITIQUE INDUSTRIELLE ET RÔLE DES « INSTITUTIONS INTERMÉDIAIRES » : 
L’EXPÉRIENCE ÉTHIOPIENNE 

en marche un processus de transformation structurelle en renforçant les liens entre l’agriculture et les 

expériences nationales et internationales. Le cadre institutionnel de la coordination et de la coopération 

les autorités régionales.

UN Comtrade et 
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Encadré 6.1 (suite)

soutien en 
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capi

protégées par des droits de douane et des restrictions 

d’augmenter leurs bénéfices 

résultats ont rarement été impo

ait structuré les programmes 

ont été assujettis aux habituelles réglementations sec

les responsables de l’

sans exiger d’elles certains résultats en contrepartie 

championnes 
nationales  capables de réorienter leurs stratégies 

étran

trielle exploitant la tendance naturelle des groupes 

és plus haut et créés 
récemment

défaut
conseils consultatifs se sont sou

de réglementations et non sur les 
aspects moins restreints de la 

que les entreprises procèdent 

et deviennent plus 
performantes comme convenu.
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. Le soutien accordé s’accompagne 

et d’incitations similaires. L’
d’industrialisation basées sur le remplacement des 

TDR 2003
beaucoup d’

groupes de gagnants et des groupes de perdants tout 

nir le processus de transformation structurelle sur 

’alliances pro

pés

D. Une réévaluation des instruments 
de la politique industrielle 

éco

1. Des politiques industrielles actives 
et passives bien ciblées
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Encadré 6.2

LES MARCHÉS PUBLICS ET LA POLITIQUE INDUSTRIELLE

et al.

aide aux populations autochtones et le Brésil a lancé un programme pilote de marchés publics durables 
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Encadré 6.2 (suite)

distribution d’électricité et s’est agrandie en encourageant l’intégration régionale de l’offre d’électricité 

encore disponible dans les limites des accords internationaux pour faire des marchés publics un instrument 

a

a

être sur les taux d’intérêt 

non différenciées auront des effets différents sur 

eux d’accepter cette réalité et de s’efforcer de ne pas 
se tromper sur le ciblage.

l’ ’établissement 
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d
combinant des mesures d’ordre général et des inter

les décideurs chinois ont pu 

l’économie était centralement 

industrialisation tirée par la 

de main
sur une plus grande orientation 
de marché des entreprises des 

absorber les coûts de cet ajustement. L’

sur l’exportation ciblant des secteurs comme 

assuré par de petites entreprises ou des microentre

sairement aux normes caractérisant les économies de 
marché. Pour surmonter ces obstacles et encourager 
la formation d’entreprises plus grandes et plus com

l’
Il s
l’

renforçant l’intégration et créant des liens entre ces 

moyens de subsistance pourraient être mis en danger 
par une concurrence effrénée 

agriculture plus commerciale. 

la chronologie des réformes 

tenant compte de leur dotation 

capacités institutionnelles des secteurs aussi bien 

cepter les ressources et les structures institution

plus profondes de la structure et du comportement 

doit disposer de capacités substantielles et d’un 

2. La gestion des rentes

étape cruciale 
faille 

l’appui de la transformation et de la modernisation 

les mesures actives, l’État 
doit disposer de capacités 
substantielles et d’un niveau 
de discipline qui est souvent 

politique industrielle.
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l’augmentation du taux de formation de capital et 

les rentes font normalement partie de tout paysage 

mécanismes de prêt

certains secteurs prioritaires. 

promise par l’imposition d’une restriction d’un 

’importantes pertes de 

l’ ’
destruction 

créatrice

’ ’a pas la crédibilité nécessaire 

être utilisés pour 

produits de luxe et l

TDR 2014

3. Le renforcement des capacités 
d’apprentissage

Les entreprises naissantes ou plus anciennes 



Retour à la politique industrielle 213

les programmes de transfert 
de technologie et les régle
mentations applicables aux 
entreprises multinationales 
opérant dans un secteur ou 

l’apprentissage. 

de la production exige le ren
forcement des capacités de 
production par le biais de la 

important de l’apprentissage dans ces processus a 
 il ne s’agit pas seulement des 

les établissements d’enseignement et de recherche 

l’expérimentation. Il s’agit notamment d’apprendre 

adapter des procédés de production et des produits 

des procédures établies mais 

implicites et cet apprentissage 
être 

d’une utilité plus immédiate 

globale dans beaucoup de pays 

les deux sont néanmoins liés. Les infrastructures 
de l’enseignement formel et de la recherche sont 

’efforce de soutenir 

ses résultats sont difficile

industrielle doit tenir compte 
de tous ces aspects de la créa

rentielle sur des marchés spé

amélioration de l’organisation des processus de 

concernés par ces connaissances implicites. Par 

tion de connaissances implicites et d’imposer une 

renforçant les communications 
entre les organismes publics et 

mentionné précédemment en 

sité de subordonner les aides 

toutes les entreprises d’un 

et établir des liens. Les associations profession

Les associations 
professionnelles peuvent 

au maintien d’un 
environnement favorable, 
dans lequel les rentes 

 sont 
temporaires et ne deviennent 
pas des rentes permanentes 

Les politiques mises en œuvre 
doivent faire l’objet d’un 

d’une évaluation indépendante 
adaptées 

les institutions pertinentes, 
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les informations dont elles disposent pour promou

des incitations pourraient être offertes aux entre

les  effectuées par 
les associations professionnelles dans les secteurs 

ceux dont les produits étaient de moins bonne 

les échanges d’informations entre les membres 

l’extérieur s’est effectuée en tenant compte de la 

des mécanismes internes de formation et de la pos

et les incitations de l’

sur des programmes utilisant comme référence 
des entreprises internationales des secteurs du 

de promotion des exportations. Il a également ins
titué la méthode kaizen

établissement d’associations 
professionnelles locales et l’attribution des contrats 

 de l’exécution des 
projets :

peu performants. L’établissement de liens étroits a 
permis d

administratifs. 

lement faire l’objet d’un processus d’apprentissage 

doit être renforcé

ont donné de bons résultats dans un pays ne marche

être par un groupe d’

prises en considération . Il est également important 
de souligner la nécessité de se doter d’un cadre 
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Encadré 6.3

LES CONSEILS SECTORIELS EN URUGUAYa

et al
d’incorporer le principe de la recherche tripartite de consensus.

associations sont représentées par des dirigeants haut placés et intransigeants dont les besoins ne sont pas ceux des autres 

a
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prises et les 

l’économie d’un pays. La solution réside dans leur 

tant l’
est en hausse et les emplois sont mieux rémunérés. 

’un train de mesures 

adaptable en fonction de l’
et des capacités. 

1. Le rôle du commerce international, 
une approche stratégique

la fabrication pour l’exportation et le commerce 

l’industrialisation des tigres

marchés d’exportation

de produits et de marchés. 

tant ainsi les efforts déployés pour augmenter les 

de la création de liaisons plus étendues et d’une 

de l’
rares exceptions comme le fabricant d’ordinateurs 

dans certains segments du secteur des énergies 
être 

’assurer 

 dans 

E. L’intégration des politiques commerciales, 
macroéconomiques et structurelles 
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nologies les plus récentes font 
l’objet de droits de propriété 
intellectuelle ou exigent des 

loppement des capacités natio
être une meilleure 

de tel ou tel produit ou de tel ou 
tel marché. L’un des principaux 
défis des prochaines années 

intermédiaire sera de reproduire 
la stratégie chinoise d’industria
lisation basée sur la fabrication 
locale d’intrants intermédiaires autrefois importés. Il 

plus intégrés et reliés beaucoup plus étroitement en 
’économie.

d’

l’amélioration des compétences

une source importante de demande et de recettes 

situation actuelle de stagnation 
séculaire. Les stratégies basées 

en particulier des salaires fémi

en augmentant l’intensité de capital et en diminuant 

proposer d’autres sources d’emplois rémunérés ou 

mateurs. Les efforts déployés pour doper la consom
mation intérieure ou régionale seront compromis et 

et de la modernisation ont été 

débouchés pour leur produc

et les marchés régionaux. L’intégration régionale 

aux marchés publics dans le cas des médicaments 

élargir les marchés des 

apparaître des économies d’

héorie 

émergence de réseaux de 

économie.

ont encore besoin d’exploiter les 
possibilités offertes par le com

de la concurrence doit faire 

n’abusent pas de leur position dominante sur les mar

Les décideurs ne peuvent 

fabrication pour l’exportation 
et le commerce de 
produits manufacturiers, 
pièces maîtresses de 
l’industrialisation des 

de l’Asie de l’Est, 
produisent des résultats 
similaires aujourd’hui ...

... et ils doivent utiliser au 

dont ils disposent encore 
pour trouver de nouveaux 
points d’accès aux marchés 
existants, tout en se 

leur marché intérieur et les 
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de l’électricité. Face au renforcement de la concen-
tration
et au durcissement de la concurrence au bas de 

’en font pas partie ne soient pas 
injustement pénalisées.

. Il est 

établir entre le soutien public et l’amélioration des 

2. Importance des facteurs 
macroéconomiques

 générales en 
’est encore plus important 

en cas d’industrialisation en panne ou de désindus

grande pour agir sur ces trois éléments ont encore 

accélérer le changement structurel n’ont pas atteint 

opérations d’arbitrage sur les marchés obligataires. 

être 

l  :

sur les taux d’intérêt et les taux de change est une 

des exportations

localement et empêcher ainsi l’émergence ou la 
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Encadré 6.4

LES SERVICES ET LA DIVERSIFICATION : 
LA POLITIQUE INDUSTRIELLE A-T-ELLE UN RÔLE À JOUER ?
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La meilleure des politiques 
industrielles ne peut réussir si 
elle ne s’appuie pas sur des 
politiques macroéconomiques 
favorables pouvant assurer 

un niveau d’investissement 
élevés, ainsi qu’un taux de 

Encadré 6.4 (suite)

l’emploi et la demande intérieure.

consolidation d’effets d’entraînement en amont et 

utilisé les taux de change 

les tigres d
ainsi utiliser judicieusement des 

les entreprises performantes. 

sélectionner des champions
non plus d’une grande technicité et n’exigent pas 

importés utilisés dans la chaîne de production sont 

les efforts d’un pays pour améliorer le transfert de 

et al.
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d’

la transformation structurelle progressent dans la 

gétaire doit être prise en considération dans tout ce 
. 

nombreux et désormais bien connus. Les mesures 

aussi pour permettre aux entreprises de constituer 

une longue période de gestation et comportant 

ayant d’importants effets d’entraînement en amont 

contraintes de la balance des paiements et élargis
sent la marge d’action budgétaire. 

agissant directement sur la transformation structurelle 

TDR 
2010 et TDR 2012
effet d’augmenter les salaires pour les rapprocher 

investissements

tissements était essentiellement interne et résultait 
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renforcé si les mesures d’in
citation étaient plus étroite

résultats des entreprises en 

incitations similaires pourraient 

effets d’entraînement en amont 
si elles étaient accordées non seulement aux indus

leur fournir leurs intrants.

loppés sont encore largement tributaires des sources 

s’est affaibli ou s’est même brisé dans les grandes 
être 

’arrêt de l’industrialisation dans ces pays. 

incertaines.

être également 

sont beaucoup 
moins nombreuses ou n’existent 

présence accrue d’actionnaires institutionnels ou 

Les mesures budgétaires et les réglementations 

tissements productifs.

rapidement et sont plus produc

la nécessité de faire en sorte 

terme. L’assouplissement de l’encadrement du crédit 

productifs .

éta
blissement du lien bénéfices

économie et par la 
nécessité d

est un lourd fardeau pour les 

échelle de 
l

investissements doit être 

investissements dans des 
activités productives …

monétaires s’impliquent 

sorte que la transformation 
de la production ne soit pas 
freinée par un manque de 



Retour à la politique industrielle 223

comme prêteurs de dernier recours et en assurant les 

économie réelle.

.

certains projets d’infrastructures entrepris dans le 

mais cela dépend dans une grande mesure de la 

4. Les politiques en faveur 
d’une meilleure intégration 
du secteur primaire 

Les décideurs des pays riches en ressources 

l’

l

 ces 

ambitieuses de l’

l

. 

syndrome 
hollandais
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économie 

prix internationaux augmentent et les exportations de 

freinant la production locale de ces biens. 

donner les moyens d’atteindre les objectifs de leur 

d

TDR 2015

Un corollaire pour la gestion des ressources 

de capter une juste part de ces ressources.

Pendant le boom des produits de base des années 

réglementaire et budgétaire régissant les industries 

TDR 2014

’imposition 

F. Conclusions

parler de  comme on le fait 

de transformation de la production

lution industrielle .

Le présent chapitre a décrit certaines des 

différents. Il ne prétend pas proposer une liste 

dont la plupart sont d’ailleurs largement connus 
aujourd’hui et dépendent beaucoup du contexte et 
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de l’

les principaux enseignements de l’expérience de 

mettre en place un cadre inté

et de consommation. 

 c’est aussi parce 

de l’industrialisation et pour 

possibilités sont offertes par 

d’autres pourraient être créées 

La réduction des inégalités 

contribuer au processus positif de transformation 

c’est aussi un objectif essentiel en soi. 

besoin d’un soutien régional et même multilatéral 

la marge d’action dont ils ont besoin pour élaborer et 

Un soutien multilatéral est 
nécessaire pour que les 

ont besoin pour créer des 
emplois décents et assurer 

capable de transformer la vie 
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Notes

notamment : Rapport sur le 
commerce et le développement 

Rapport sur les pays 
les moins avancés Rapport 
sur le développement économique en Afrique
et le Rapport sur la technologie et l’innovation

Il existe une abondante litt l’his

éta

multiplication des échanges et la croissance

Bretagne n’est pas née spontanément du jeu des 
forces du marché  elle a été le résultat d’un ensemble 

eu les répercussions les plus profondes au monde 

 :
Pour être le premier 
exem

comme dans le cas de la création de districts indus

élaboration des 
poli TDR 2003.

par son ancien 
également 

é
et al é

était pas tellement associée 

de groupes d’intérêts restreints  il n’était pas capable 
’étranglement et d’éliminer 

les obstacles empêchant une croissance de rattrapage 
plus rapide.
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 réunions 

On utilise parfois les termes rentes condition
nelles
mesures de soutien  créent une rente.

éthiopienne

Pour une analyse plus poussée de la marge d’action 

TDR 2014

partenariats public

TDR 2015

La Innovación 
y la Nueva Economía de Servicios en América Latina 
y el Caribe: Retos e Implicaciones de Política. 

Comparative Patterns 
of Economic Development, 1850-1914

Foreign Aid and 
Development: Lessons learnt and Directions for the 
Future

reste de l’économie et les recettes des exportations 

de base.
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sous

terme du PIB par habitant

présente les résultats des estimations réalisées pour 

lnGDPpcit  lnGDPpci,t–  + UNDERVALit
RER volatilityit

it
  crisisit + fi + ft + vit

UNDERVAL
GDPpc
UNDERVAL est estimée pour 

’est 

UNDERVAL

 un écart échantillon 

GDPpc

RER volatility

des effets considérables sur le GDPpc pendant toute 

RER volatility
GDPpc

rate

entre UNDERVAL et GDPpc était plus nette pendant 

Annexe au chapitre VI

CROISSANCE ET CHANGEMENT STRUCTUREL :
UNE ÉVALUATION RÉCENTE DU RÔLE 

DU TAUX DE CHANGE RÉEL
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Tableau 6.A.1

RÉGRESSION DE LA CROISSANCE ÉCONOMIQUE SUR UN INDICATEUR 
DE LA SOUS-ÉVALUATION DU TAUX DE CHANGE RÉEL, 1950-2014

(1) (2) (3) (4) (5) (6) (7) (8) (9)

Variable dépendante : logarithme naturel du PIB réel par habitant (lnGDPpc)

Tous les pays
Pays en développement 

et pays en transition Afrique

Amérique 
latine et 
Caraïbes Asie

Pays en 
transition

1950-
2014

1950-
2014

1950-
1979

1980-
1999

2000-
2014

1950-
2014

1950-
2014

1950-
2014

1950-
2014

lnGDPpc 0,859a 0,857a 0,653a 0,700a 0,631a 0,887a 0,793a 0,871a 0,219c
[0,0199] [0,0208] [0,0954] [0,0426] [0,0711] [0,0450] [0,0330] [0,0324] [0,105]

UNDERVAL 0,0591a 0,177b 0,042 -0,107b 0,065 0,057 0,104b -0,011
[0,0200] [0,0766] [0,0396] [0,0423] [0,0389] [0,0372] [0,0474] [0,149]

développés
0,038

[0,0415]

transition

0,0648a

[0,0243]

Volatilité du taux de change réel 
(RER) -0,0104a -0,0107a -0,0132a -0,00455a -0,008 -0,0164a -0,0278b -0,004 -0,013

[0,00395] [0,00405] [0,00403] [0,00155] [0,0147] [0,00554] [0,0115] [0,00465] [0,0247]

bancaire (Cur. dep. w/ bank crisis)

-0,027
[0,0211]

-0,027
[0,0210]

-0,028
[0,0287]

-0,022
[0,0258]

-0,018
[0,0424]

-0,0649b
[0,0269]

0,002
[0,0278]

0,009
[0,0362]

bancaire (Cur. dep. w/ bank crisis)

-0,027
[0,0209]

-0,027
[0,0207]

-0,0537c
[0,0299]

-0,001
[0,0208]

-0,010
[0,0309]

-0,137b
[0,0567]

-0,0704a
[0,0217]

-0,060
[0,0546]

oui oui oui oui oui oui oui oui oui

oui oui oui oui oui oui oui oui oui

# Observations 1,659 1,659 380 490 407 517 348 330 72

R2 (within) 0,901 0,901 0,747 0,635 0,784 0,844 0,914 0,936 0,898

175 175 118 135 137 50 35 34 17

Source : Calculs du secrétariat de la CNUCED, d’après la base de données Penn World Tables (PWT), version 9.0, Feenstra et al., 2015 ; et 
FMI, Perspectives de l’économie mondiale

Note :

court terme. La variable GDPpct–1 GDPpc
UNDERVAL

GDPpc (PIB par habitant) et 
RERit =  lnGDPpcit ft uit

UNDERVAL
RERit

UNDERVALit = lnRERit – lnRERit. Comme c’est expliqué dans Rodrik 
(2008), ainsi construit, l’indicateur UNDERVAL

UNDERVAL (République démocratique populaire de Corée, Iraq et République démocratique populaire lao) et pour la volatilité du 
RER (Barbade) ont été exclus des échantillons. Les erreurs-standard robustes sont indiquées entre crochets. Les lettre a, b et c 

forte dépréciation monétaire a lieu en 1983 dans notre échantillon, la colonne 3 n’inclut pas les deux variables correspondantes
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croissance plus rapide. 

UNDERVAL

UNDERVAL

groupes. 

UNDERVAL
échantillon 

pour tous les sous

UNDERVAL est 

GDPpc

’il 

entre UNDERVAL et la croissance du PIB par habitant 
GDPpc

évaluation monétaire sur la croissance est 
le plus prononcé 

’

’il y ait 

et al
change réel n’a pas toujours été utile dans toutes les 

’il est dif

dans les pays ayant un secteur manufacturier fort 

isolément l’une de l’autre. 

mais un prix relatif déterminé par plusieurs facteurs. 

sur le taux de change réel par un assainissement 

changes et par une dépréciation nominale associée 

contexte

instruments utilisés pour agir sur le taux de change 

intérieure au lieu de la stimuler.
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